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I. - BUT DE- l'étude - MOYENS MIS EN OEUVRE

Le G.E. R.E. P. possède dans la zone indus-trielle de Mi-try-Carpans

(Seine-et-Mame) , tin cen-tre de -traitement de sous-produits industriels : afin
d'être en règle avec les termes de l'arrêté n° 79 DAGR-2IC 124 de Monsieur

le Préfet du département de Seine-et-Mame et en particulier avec l'article

15 de cet arrêté, la Société sus-visée doit faire réaliser une étude hydro¬

géologique destinée â met-tre en évidence les éventuels risques de pollution

des eaux superficielles et souterraines présentés par l'usine et de définir

les moyens pour pallier de telles nuisances.

Cette étude a été confiée par le G.E. R.E. P. au Bureau de recher¬

ches géologiques et minières le 1er octobre 1980. Elle devait conprendre en

particulier :

- tme synthèse des données hydrogéologiques existant dans le site de l'usine

et dans son environnement/

- la réalisation d'un forage hydrogéologique carotté d'une quarantaine de

mètres et de diagraphies dans les forages exis-tants de l'usine,

- des tests de ponpage sur les ouvrages avec suivi des interférences,

- une reconnaissance de la perméabilité de l'assise superficielle du site,

- des analyses d'eaux superficielles et souterraines à l'aplorib et tout au-

. -tour de l'établissement.

Ces travaux réalisés dans le courant du mois d'octobre ont béné¬

ficié de l'aide du personnel de l'usine, et de celle des laboratoires de la

S.L.E.E. et du C.D.L.P. Les services du Ministère de l'Industrie (subdivi¬

sion de Melui) , chargés du contrôle de l'tisine, ont été -tenus informés du dé¬

roulement des différentes opérations.
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. 2. - RAPPEL DES CARACTÉRISTIQUES DEL'uSINE DE TRAITEMEl^iT DU G.E.R, E.P,

L'usine du G.E. R.E. P. qui a ccïtmencé à fonctionner il y a moins

de 5 ans, est située dans la partie rord-ouest du département de Seine-et-

Mame, à environ 13 km au NW de Lagny, sur le plateau de la Goële (Z sol

T^ + 84) . Elle est établie dans la zone industrielle qui se trouve entre
Mi-try-MDry et Ccnpans sensiblement à mi-chemin entre ces deux villages ;

elle jouxte au Sud la route départementale n° 9 et est cadastrée sous le

n" AB/2 de la octmtune de Ccîiçans (Cf carte générale n° 1 en pochette) .

Le schéma n° 2 situe les différentes activités de l'usine. L'usi¬

ne du G.E. R.E. P. est une usine de -traitement par -voie chimique et -thermique

des sous-produits indus-triels. Elle oonprend :

- une unité de -traitement physioochimique (procédé SOLIROC) , pouvant trans¬

former en un gel siliceux 2.000 t/nrais de solutions acides, basiques ou

chrcmatés ; les produi-ts obtenus sont provisoirement stockés dans deux la¬

gunes de 2.600 m^, puis é-vacués vers une décharge agréée (Villeparisis) ,

- une unité de trai-tement thermique pouvant incinérer 16.000 t/an de rési¬

dus liquides tels que les boues ou les eaux résiduaires contenant des hy^

drocarbures, des solvants à bas point d'éclair, des sol-vants chlorés,

- des aires de stockage des déchets à traiter sur place (réservoirs

(2.550 m^), fosses (100 m^) ,emplacan:oits potir fûts de 70 tonnes) , et une

aire de s-tockage provisoire pour des produits destinés à être dirigés vers

d'autres centres de traitement (200 tonnes en fûts sous couvert) . Il est

interdit au cen-tre de Mi-try-Conpans de -traiter d'autres produits que ceux

indiqués plus haut et, en particulier les produi-ts cyanures, arséniés ain¬

si que les produits gazeux, solides et pâteux et plus généralonent, tout

déchet non ponpable ne pouvant être incinéré ou -transformé en gel "Soli-

roc".

Actuellement, presque -toutes les aires de stockages et de -traite¬

ment sont bétonnées ou en cours de l' ê-tre. Il est prévu de bé-tonner égale¬

ment le fond et les bords des lagunes.
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Tous les produits en-trant dans l'usine sont enregistrés et con¬

trôlés par un laboratoire bien équipé qui se trouve dans l'enceinte même

de l'usine qui est clôturée et gardée de jour et de nuit.

Les eatix de pluies et les différentes égorttures des aires de

S'tockage et de -traitement sont drainées dans des canalisations étanches

et visitables, vers deux fosses de décantation notées 3 et 4 sur le sché¬

ma ; les hydrocarbures surnageant sont périodiquonent récupérées ; les

eaux de ces bassins sont ensuite évacuées par une canalisation vers le

ru des Cerceaux. Les eaux de pluie totibant en dehors des aires de sto¬

ckage et de traitement, ainsi que les eaux des toilettes et des bureaux

sont dirigées vers la station d'épuration de Mi-try-Mory.

Le laboratoire du G.E. R.E. P. effectue au noins 2 fois par se¬

maine des analyses des rejets dans les bassins de décantation (pH, EXX),

MES, hyd3X)carbures -to-taux) ; le laboratoire départemental du C.D.L.P.

réalise des analyses de contrôle conplètes des eaux de ces mêmes rejets
environ une fois par trimestre (Cf liste ci-dessous) .

Les effluents re jetés doivent satisfaire aux conditions suivan¬

tes d'après l'article 16 de l'arrêté préfectoral :

- potir -tous les effluents

. pH conpris entre 5 et 9,

. cyanures oxydables par le chlore < 0,1 mg/l

. Cr^ < 0,1 mgA

. Cd < 1 mgA

. Sels métalliques -totaux < 15 mgA

, Fl\x>rures < 15 mg/l

. Conposés cycliques hydroxyles < 0,5 ngA

. Hydrocarbures -totaxix < 20 mgA

. Matières organiques en suspension extractibles à l'hexane <; 5 mg/l

. tp < 30°C

. NH^ < 40 ng/l
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pour les effluents rejétés dans le réseau d'égout (Station d'épuration)

, MES <, 500 mg/l

. DBO5 < 500 mgA

. DCO < 1.000 ng/l

pour les effluents rëjetéa dans le réseau d'eaux pluviales (ru des Cerceaux)

. MES < 50 mg/l

. lrOg < 100 mgA

. DOO < 200 mgA

L'alimentation en eau de l'usine s'effectue par tm forage (P. 2)

d'tin diamètre de 350 nm, profond de 58 m, et situé au centre-sud de l'éta¬

blissement dans une aire assez dégagée. En secours, l'usine possède en plus

un forage (P.l) de 200 nm profond de 54 m qui se -trouve au centre-est près

des fours dans tin site -très enccxnbré. Les eaux de ces forages sont s-tockés

dans vin réservoir avant u-tilisation.

Le piézcitètre (FB) pitx)fond de 32,50 m et de 100 nm de diamètre et

les 4 escavations superficielles (1 à 4) réalisées pour les besoins de l'é¬

tude sont positionnés sur le schéna n" 2. Le piézomêtre se situe en limite

extérieure de l'usine à tine -trentaine de mè-tres environ du P. 2 ; les trous

superficiels entourent sensiblement les 4 côtés de l'aire du G.E. R.E. P.
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3. - CADRE GÉOLOGIQUE ET HYDROGÉOLOGIQUE GÉNÉRAL DU SITE DU G.E. R.E. P. ET DE SES ENVIRONS

3^J_-_GE0L0GIE

La coupe géologique synthétique des terrains à l'aplonib du G.E.

R.E. P. peut être réstimée corme suit :

+ 84

0 - 3 m environ Linons argileux de plateau (Quaternaire)

3 - 6 m " ffemes et argiles (Masses et marnes du gypse : Barto¬

nien supérieur)

6 - 20 m " Alternance de Marnes et de calcaires. Présence possible

de gypse (Saint-Ouen : Bartonien moyen)

20 - 30 m " Sable fin plus ou moins argileux et grès fins tendres
(Beauchanp : Bai±onien inférieur)

30 - 45 m " Len-tilles de calcaires et de marnes. Présence de gypse

possible (Marnes et caillasses : Lutétien supérieur)

45 - 60 m " Calcaire fossilifère, gréseux et glauconieux (Calcaire

grossier : Lutétien moyen et inférieur)

60 - 75 m " Sable fin avec intercalations d'argile ligniteuse

(Cuisien : Yprésien supérieur)

75 -120 m " Argile lignitetise avec intercalation de sables fins

(Sparnacien : Yprésien inférietir)

120 ni Craie du Sénonien.

Sur le plateau il y a partout un recouvrement de limons récents

sur les terrains plus anciens. Le Saint-Ouen et le Beauchanp affleurent

dans les vallées orientées Nord-Sud du ru des Cerceaux, qui coule à envi¬

ron 2 km à l'Ouest de l'usine, et de la Biberonne (2 km à l'Est) . Ces

deux ruisseaux franchissent le canal de l'Ourcq à la hauteur de Claye-

Souilly, puis confluent et se jettent dans la f/lame à la hauteur d'Annet.

Vers le canal, ces rus se iirouvent axox environs de la cote + 55, la con¬

fluence avec le fleuve avoisine la cote + 45. Le Saint-Ouen et le Beauchanp

affleurent aussi sur le tracé du canal de l'Ourcq. Les Marnes et Caillasses
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ne commencent à affleurer qu'au Sud de Claye-Souilly ; les horizons infé¬

rieurs' n'apparaissent pas en affleurement à moins de 15 km de l'usine.

Dans l'enseitible les horizons situés sous les linons ont un penda¬

ge faible de l'ordre du degré vers le Sud-Sud-Ouest ; des ondulations de

faible anplitude ccnpliquent dans le détail l'allure générale.

3.2 - AQUITERES - NAPPE - EXPLOITATION

La première nappe renooniitrée sous le sol se situe à 1 ' aplcaib de

l'usine à environ 13 m. Elle se trouve dans les Calcaires de Saint-Ouen.

Cette nappe jiiréatique- est alimentée par les inf il-trations des pluies au

travers des limons et des Masses et Marnes du gypse ; elle est drainée par

les vallées du ru des Cerceaux, du ru de Sausset (vers Villepinte) , de la

Biberonne, enfin de celle enpruntée par le canal de l'Ourcq. Dans ces val¬

lées, la nappe du Saint-Ouen affleure et donne naissance à quelques sources

de faible débit, ccaime celle de l'Abime qui se -trouve au Sud de la cité des

Acacias.

Cette nappe s'établit en-tre les cotes + 77,5 (forage agricole dans

la vallée du ru des Cerceaux à Miiur^MDry et + 53,90 dans. le captage agrico¬

le n° 184. 2X. 0035 de Villeparisis en bordure sud du canal de l'0u2x;q. Les

autres captages qui sollicitent cette nappe sont le n° 154. 5x. 0056 de Ville-
pinte" (industriel) , le n° 154.6X.0007 de Mitry-Mory (industriel), le n"
184. IX. 0024 (A.E.P. de Tremblay-les-Gonesse ), le n° 184.1x.0060 de Vaujours

(industriel) et les forages industriels n° 184. 2X. 0007 et 0027 de Villepa¬

risis qui scHit artésiens au-dessus de la cote + 60. En dehors du captage de

Trenblay situé à près de 7 km du G.E. R.E. P., il .n'y a donc pas de captage

pour l'eau potable qui sollicite cette nappe.

Pour mémoire, signalons qu'en période pluvieuse, il peut aussi y

avoir de l'eau dans les linons superficiels au-dessus des îl\asses et Marnes

du gypse moins perméables ; cette possibilité est attestée par la présence

de petits rus episodiques conme par exenple, celui qui démarre au "Pavé de
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la Villette" â 1 km au SW de Mi-try, celui qui descend de la "Pièce des Pau¬

vres" vers Canpans et celtii qui se jette aux Brossep dans le ru de la "Re-

neuse" qui longe le canal de l'Ourcq. Lors de l'inventaire en octobre 1980

seul le dernier mentionné montrait quelques suintements, les autres étaient

secs.

En-dessous de la nappe du Saint-Ouen, il y a des nappes dans les

Sables de Beauchanp, dans les Calcaires du Lutétien et dans les Sables de

l'Yprésien. Au droit de l'usine, ces nappes ont des niveaiax piézométriques

peu différents ; elles s'établissent en-tre 20 et 23 m sous le sol. Ces nap¬

pes qui peuvent être considérées conme pratiquèrent conmunes au Nord du ca¬

nal de l'Ourcq se différencient plus nettement au Sud du fait de l'exploi tra¬

tion plus forte des acjuiferes Lutétien et Yprésien. Ces nappes s'écoulent

vers le Sud avec un gradient de l'oirdre de 2/1.000. Elles sont surtout

alimentées par les apports souterrains issus du Nord du département.

Les captages qui alimentent Mi-try-Mory en eau potable sollicitent

cette n^Dpe ; ce sont les ouvrages 154. 6X. 00 29 situés en limite est du bourg

et les ouvrages 154. 6X.00 13 et 0015 inplantés aux abords de la Villette-atix-

Aulnes. Les captages A.E.P. qui desservent Villepinte, Sevran, Villeparisis

ou Claye-Souilly se trouvent à plus de 4 km au Sud du G.E. R.E. P. Tbute la

région bénéficie en plus d'apport en provenance de la prise d'eau de Marne

à Annet.

A Mitry-MDry, en ou-tre, il y a quelques captages industriels qui

s'adressent à ces nappes (154.QC..000X et 00 29) ainsi qu'un forage agricole

(154 .6X .00 33).

Il faut noter aussi que -très souvent les différents captages sol¬

licitent à la fois plusieurs aquifères. Pour des renseignements plus détiail-

lés, on potirra consulter la carte générale sur laquelle les différents ou-vra¬

ges sont positionnés ainsi que la syn-thèse bibliographique (annexe 1) .
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Le profil n*'3 schématise le contexte hydrogéolcpgique général â

l'aplcmb de l'usine du G.E. R.E. p. et autour de celui-ci ; il permet de mieux

visualiser les données fournies ci-avant suivant le sens d'écoulement

des différentes nappes.

!iL:_âyoi:îI§-?§5_EÂUX_-_FO/ER_pE_;;poi,i.yTiow_poTE^^^

i^^?P§S_A_LA_POLLÇfTIOW

Les eatix des différentes nappes (Saint-Ouen à Yprésien) sont assez

minéralisées, leur résistivité est en général inférieure â 1.000 ohm.cm.

Elles sont en général assez dures (> 30 °F) ; leurs teneurs en fer et en sulfates

sont souvent supérieures aux nomes qui sont respectivement de 0,2 et de

250 mgA' La nappe supérieure du Saint-Ouen peut parfois être chargée en ni-

Irrates.

Les eaux usées de Mitry-Mory sont -traitées dans tine station d'épu¬

ration qui se trouve dans le quart sud défini par la ligne S.N.C.F. et la

D. 139 , à proximité des cités du"Nord" et des "Acacias" . Les rejets de cette

station s'effectuent dans le ru des Cerceaux ; tout le long de son -tracé,

même à l'amont de la s-tation d'épuration, ce ru est tin véritable égout

naiiséabon.

Les foyers de "pollution potentielle" existant dans le site sont

représentés par les différents établissements classés qui se trouvent dans

les zones industrielles dé Mi-try-Conpans. En dehors de quelques dépôts de

cendres, il n'y a pas de décharges d'ordures ménagères autour de Mi-try^

Mory. Aucun pui-ts de reinject ico n'a été découvert lors de l'enquête.

Lorsqu'elles ne sont pas recouvertes par les i-îasses et ilames du gyp¬

se, formation peu perméable, les nappes sous-jacentes, et en particulier,

celles qui se trouvent dans le Saint-Qaen, sont vulnérables aux pollutions.
La diminution de l'épaisseur de cette couche de terrain, la présence de fis¬

sures dans le gypse dissous, augmentent la -vulnérabilité.
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Les nappes profondes, et en particulier, celles du LutétienrYprésien sont

peu -vulnérables, conpte tenu de leur charge et de leur profondeur. Un

risque doieure néanmoins du fait que plusieurs ouvrages sollicitent à la

fois plusietirs aquifères ; il peut y avoir dans ce cas, mélange d'eau d'o¬

rigine différente.

Remarquons par ailletirs, que la nappe du Saint-Ouen protège les

nappes inférieures ; en effet, par sa position plus élevée et ses exutoires,

elle peut servir de collecteur à une pollution en provenance du sol , et

enpêcher ainsi la migration ds polltttion vers les rappes plus profondes.
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^. - CARACTÉRISTIQUES HYDROGÉOLOGIQUES DÉTAILLÉES À L'APLOMB DE l'uSINE DU G.E. R.E. P.

^iL:_??^{^§§l_^y8_í:§l_í:íM^^^_StjPERFICIELS

Les résultats géologiques et hydrogéologiques sur les formations

superficielles au droit de l'usine sont détaillés en annexe 2.

Ces formations sont constituées stjr au moins 2 m, de limons ar¬

gileux dans les 4 excavations entotirant l'usine.

T^rès sattiration d'eau, les eaux d'absorption effectués dans ces

excavations ont non-tré que la perméabilité de l'assise de l'usine était

moyenne avec des valeurs variant entre 3,4.10 m/s et 2,3.10 ny's et
-5une perméabilité médiane de l'ordre de 1,4.10 m/s.

Sans tenir conpte des effets d'absorption qui doivent être inpor-

-tants sur les grains fins constituant les limons, ainsi que de la nature

peu perméable des Masses et Marnes du gypse sous-jacent, une eau infil-trée

dans le sol met-trait 10 jours potir arriver jusqu'à la nappe en -traversant

un sol de perméabilité 1,4.10 n^/s.

Le 8.12.1980, tn contrôle a permis de constater que tou-te l'eau

injectée dans les excavations avait disparu.
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i-.Lz.QQ{lî^-Q^QLqGiquEj2^TAiLLEEy_EsjE^^

..SUPERIEUR.

Pour préciser la lithologie des terrains en-tre le sol et la base

des Sables de Beauchanp, un forage entièi^ment carotté a été réalisé au

point FB. Les cotpes géologiques des 2 forages existants ont été affinées

par des diagrafiiies ganma-ray qui . permettent de met-tre en évidence les

passées argileuses renconiirées. Les coupes géologiques et techniques des

3 ouvrages sont représentées sur les planches 4 , 5 et 6 (en pochette) .

La coupe géologique noyenne des terrains à l'aplonb de l'usine

peut ainsi être synthétisée ;

0,00 - 5,00 m Argile limoneuse (Quaternaire)

5,00 - 8,00 m Marne argileuse + gypse (Masses et Marnes du gypse : Bar¬

tonien supérieur)

8,00 - 19,50 m Alternance de calcaire, de calcaires marneux et de marnes,

présence de gypse, vide possible (Saint-Ouen : Bartonien

moyen) ,

19,50 - 31,50 m Sables fins à -très fins souvent argiletix (Beauchanp : Bar¬

tonien inférieur)

31,50 - 50,00 m Alternance de calcaires et de marnes (Marris et caillasses

Lutétien supérieur)

50,00 - (58,00 m) Calcaire parfois marneux (Calcaire grossier : Lutétien

moyen et inférieur) .

Le sol de l'usine est entre les cotes + 83 et + 85.

Dans le détail, les épaisseurs des différents horizons peut va¬

rier d'I ou 2 m. Dans le P.l et le P.B. les formations stpérietires sont net¬

tement argileuses jusqu'à une profondeur de l'ordre de 10 m ; dans le P. 2

les passées argileuses sont plus réduites en tête (linons de plateau et Mar¬

nes et masses du gypse) . Le Saint-Ouen est plus argileux au sonmet et à la

base. Les sables du toit des Sables de Beauchanp sont enrobés d'argile. Il

peut y avoir aussi des passées plus argileuses en tête des Marnes et Cail¬

lasses du Lutétien siipérieur.
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Les trois nappes supérieures ont été reconnues par les forages

existants ou réalisés sur l'aire du G.E. R.E.P., celle du Saint-Ouen, celle

du Beauchanp et celle du Lutétien ; la dernière, celle de l'Yprésien est

plus profonde, elle n'a pas été atteinte ici, mais on sait qu'à proximité

elle est en charge, son niveau piézométrique étant voisin de celui de la

nappe du Lutétien. Le toit de cette dernière nappe s'établissait le 14

octobre 1980 dans les captages du G.E. R.E. P. P.l et P. 2 au voisinage de

la profondeur de 21,35 m sous le sol, soit sensiblement à la cote + 62,60.

La nappe du Lutétien est en charge, son niveau piézoméirrique remonte au ni¬

veau des Sables de Beauchanp ; dans le détail, cet aquifère doit contenir

pltisieurs nappes différentes puisque dans le P.l profond de 54 m, son toit

s'établit à la cote + 62,46 alors que dans le P. 2, profond de 58 m qui pé-

rè-tre un peu plus profondément dans les Calcaires grossiers, son niveau

piézométrique se situe à la cote + 62,77.

La nappe du Beauchanp a été reconnue le 7.10.1980 dans le nouveau

forage (F.B.) ; elle se -trouvait à 20,42 m dans cet oxivrage le 7.10.1980,

soit à la cote + 62,87. Cette nappe est libre, son niveau se situant en-des¬

sous du sommet des Sables de Beauchanp. Le toit de la nappe des sables s'éta¬

blit à vine -trentaine de centimêizres au-dessus de celui de la nappe du Luté-

tien. L'ouvrage F.B. n'étant pas cimenté, les venues d'eau de la forma-tion

^^ Saint-Ouen ont pu parvenir dans le forage ; le 14 octobre 1980, le niveau

de cette dernière nappe se trouvait à 13,45 m sous le sol (cote + 68,87) .

Cette dernière nappe est elle aussi libre, mais, nettement différente du point

de -vue cote, de celles des nappes du Beauchanp et du Lutétien sous-jacentes.

Le 9.12.1980, dans le P. 2, la nappe du Lutétien s'établissait à

21,55 m sous le repère ; ce même jour, le niveau des nappes du Saint-Ouen

et du Beauchamp était à 16,42 m scus le sonmet du tubage du F.B.
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L'essai de courte durée (4 h) effectué sur le F.B. a montré que

la nappe du Beauchanp était rabattue jusqu'à 27,50 m (profondeur de la

ponpe) pour un débit ne dépassant pas 1 m^/h.

Le 14.10.1980, un ponpage d'essai a été effectué durant 5 h sur

le gros captage P. 2 à l'aide de la ponpe en place. Après arrêt du pcnpage

la remontée du niveau d'eau a été suivie durant 22 heures, les eaux d'exhau¬

re ont été évacuées dans la canalisation menant au ru du Cerceau. L'influen¬

ce de cet essai a été suivi sur les forages P.l et sur le piézomêtre F.B.

Les données fournies par ces tests sont détaillées et interpré¬

tées sur les diagranmes 7 à 10. Les principaux résul-tats obtenus peuvent

être récapitulés conme suit :

- dans l'ouvrage de ponpage P. 2, qui capte la nappe du Lutétien, pour un

dâait moyen de 24 m^/h, on a enregisizré une baisse = A = Rabattement de

7,82 m pour un niveau de départ à 22,08 m sotis le sonmet du ti±age,

- dans le forage P.l qui sollicite la mâne nappe et qui se trouve à 53 m

du P,2 le rabattement observé a été de 1,65 m au terme du ponpage potir

un niveau initial à 22,28 m sous le sommet de l'ouvrage,

- enfin dans le forage F.B. qui s'adresse lui aux nappes du Saint-Ouen et

du Beauchanp, et qui se -trouve à 32 m de l'ouvrage de ponpage P. 2, il a

été observé une baisse de 0,13 m pour un niveau initial à 14,19 m sous

le sommet de l'ouvrage,

- la perméabilité horizon-taie (Kh) de l'aquifère Lutétien est de l'ordre

de 4.10 m/s. Cette perméabilité est le quotient de la trananissivité
-5

(T) par la hauteur de l'aquifère (H) ; elle varie entre 2,4.10 ni/s
-5

(P. 2) et 5,6.10 m/s (P.l). La nappe contenue dans cet aquifère est cap¬

tive sous le mur de la formation supérieure des Sables de Beauchanp, cran-

me la cote de son niveau piézoanétrique en charge le laissait prévoir, et

corme le confirme la valetir du coefficient d'atmagasinement (S) -trouvé

de 8,8.10"^ ;
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- la perméabilité horizontale (Kh) de l' ensenble des aquifëres constitués

par les Calcaires de Saint-Ouen et par les Sables de Beauchanp est -voisine
'-/Í 	

^® 4.10 ip/s. Les narpes contenues par ces aquifëres sont libres ; leurs

niveaux ne dépassent pas le toit des formations, et leur coefficient d'em¬

magasinement étant de l'ordre de 5 %,

- entre le Beauchanp et le Lutétien, l'éponte pliis ou mains argileuse doit

être considérée ccartne semi-perméable. C'est ce qui explique l'influence

réelle mais limitée sur la nappe du Saint-Ouen - Beauchanp par les pom¬

pages effectués sur la nappe sous-jacente du Lutétien. ILa perméabilité

verticale (Kv) de. cette éponte épaisse de 1 à 5 m d'après les coupes géo-
-7

logiques est de 2,5.10 m/s.

- 14 -

- la perméabilité horizontale (Kh) de l' ensenble des aquifëres constitués

par les Calcaires de Saint-Ouen et par les Sables de Beauchanp est -voisine
'-/Í 	

^® 4.10 ip/s. Les narpes contenues par ces aquifëres sont libres ; leurs

niveaux ne dépassent pas le toit des formations, et leur coefficient d'em¬

magasinement étant de l'ordre de 5 %,

- entre le Beauchanp et le Lutétien, l'éponte pliis ou mains argileuse doit

être considérée ccartne semi-perméable. C'est ce qui explique l'influence

réelle mais limitée sur la nappe du Saint-Ouen - Beauchanp par les pom¬

pages effectués sur la nappe sous-jacente du Lutétien. ILa perméabilité

verticale (Kv) de. cette éponte épaisse de 1 à 5 m d'après les coupes géo-
-7

logiques est de 2,5.10 m/s.



Te/nps en steano/e
CJ .fr. Ln o> -MOO o K tn 0> Nloo O .N cn 0> ^JaJ o

3
O

to

Te/nps en steano/e
CJ .fr. Ln o> -MOO o K tn 0> Nloo O .N cn 0> ^JaJ o

3
O

to



Planche 10

T£/y>pt e/3 seconde

Planche 10

T£/y>pt e/3 seconde



- 15 -

5. - ÉTAT ACTUEL DE U QUALITÉ DES EAUX SUPERFICIELLES ET SOUTERRAINES

' À l'aplomb et AUTOUR DE l'uSINE

5iLlJIîy6Tî^tf_Ç§5_P0IWT5_PE_PRELE;/EMEWT

Le tableau ci-aprës récapitule les sites des différentes analyses

effectuées, pour ^précier la quai ité actuelle des eaux superficielles et

souterraines, dans les différents aquifères situés à l'aplonib et autour de

l'établissement du G.E. R.E. P. Ces points de prélèvement sont positionnés

sur la carte générale. Ils ont été reportés au mieux en surface et en pro¬

fondeur. Il y a 4 analyses des eaux de la nappe du Saint-Ouen - Beauchanp

(F.B. du G.E. R.E. P., Source des Abimes et captage indus-triel de la S.N.C.F.

à Mi-try-MDry) ; 6 analyses des eaux des nappes du Luté-tien et de l'Yprésien

(P.l et P. 2 du G.E. R.E. P., captages A.E.P. de La Villette-aux-Aulnes, de

Bois-le-Vioomte, de Gressy (La Rosée) et de Mi-try-ifory) ; 4 analyses d'eaux

superficielles à la sortie des bacs de décantation du G.E. R.E. P., et 1 ana¬

lyse de l'eau du ru des Cerceaux avant sa confluence avec l'Ourcq. Le labora¬

toire du C.D.L.P. a réalisé le 7.10.1980 l'analyse des eaux du piézonètre au

Beauchanp et les analyses des eaux à la sortie des bacs de décantation de

l'établissement les 26.2, 2.6, 23.9 et 15.10.1980. Le laboratoire de la

S.L.E.E. a effectué les 9 au-tres analyses mentionnées entre le 14 et le 15.

10.1980. Le contrôle des résultats fournis par le labora-toire de la S.L.E.E.

a été effectué par le laboratoire agréé du C.D.L.P. le 15.10.1980 sur le pré¬

lèvement réalisé à l'exutoire des bassins de décan-tation du G.E. R.E. P.
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SITUATION DES POINTS DE PKELEVEJ^ENTS ET LABORATOIRES D'ANALYSES

1 ' - 	 	 - I ""- 1 	 1 "" 1 ' - 1

; 	 ;...-..; 	 :. ...eaux, .soutikraines 	 ; laboratoires, d' ana-;
; POINT DE PRELEVEME3SIT ; DATE jEAUX SU- j ; LYSES ;

! ! !^^ !St-Ouen ! Beauchanp ¡Lutétien ¡Yprésien IC.D.L.P. ¡S.L.E.E.!
1 . ' < -^-^^ < I 1 , .. 1 ' ' 1

¡Forage au Beauchanp du G.E.R.E.P. (F.B.) ¡ I I ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡
¡154.6X.0049 ¡07.10.80 ! ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ 1

¡Début du ponpage ¡ ¡ ¡ - 1 x I ' ¡ ! x ¡ ¡

¡Fin du ponpage ¡ ¡ ¡ x ' ! ¡ ¡ ¡ x ¡ ¡

¡Petit forage P.l du G.E.R.E.P. ; 154.6X.0047u4.10.80 ¡ ¡ ¡ ¡ x ¡ ¡ ¡ x »

1 _ 1 1 1 t ! 1 ' '

¡Gros forage P.2 du G.E.R.E.P. ; 154.6X.0048 ¡14.10.80 i 1 ¡ ¡ x 1 ¡ ¡ x ¡
1 ., , , , . _ 1 , 1 	 ' 1 1 < ., . ' 1

¡Source non utilisée des Abimes ¡15.10.80 í ¡ x ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ x ¡
1 ., , ,. .,.. .. . í . ' , ' , ' ' ' f

¡Captage industriel de la S.N.C.F. à Mitry- ¡15.10.80- ¡ ¡ x ¡ ¡ ¡ 1 ¡ x ¡

¡Mory ; 154. 6X. 0007 ¡ ¡ ¡ ¡ . ¡ ¡ ¡ » ¡

¡Captage A.E.P. de la Villette-aux-Aulnes : ¡15.10.80 ¡ ¡ ¡¡ *- ± ^ ¡ ¡x!
¡154.5X.0013 ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡
1 	 , . , ,, ,1 ,,',,, 1 f ' 'i i . , , i

¡Captage A.E.P. de la S.N.C.F. à La Rosée "; ¡15.10.80 ¡ ¡ ¡ ¡ <- ± -» ¡ ¡ x !
¡184.2X.0002 ¡ ¡ ¡ ¡ ! ¡ ¡ ¡ ¡
1 ,,,,,, ' ..,,,- , ( ,. 	 ' , , ' ' ' t

¡Captage A.E.P. de Bois-le-Vicomte ; 154. 5X. ¡15.10.80 ¡ ¡ ¡ ¡ . ¡ x ¡ ¡ ¡

¡0015 ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡
(___... ,,,.,. t , 1 , , 1 ' ' 1 ' l.l . 1

¡Captage A.E.P. de Mitry-MDry ; 154.6X.0019 ¡15.10.80 ¡ ¡ ¡ ¡ x ¡ ¡ ¡ x ¡
t 1 1 f 1 * f < 1 1

¡Sortie des bacs de décantation du G.E.R. E.P. ¡26. 02. 80 ¡ x ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ x ¡ ¡

¡ ¡ 2.06.80 ¡ X ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ X ¡ ¡

¡ ¡23.09.80 ¡ X ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ X ¡ ¡

¡ ¡15.10.80 ! X ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ (x) ¡ (x) I
1 . 	 .... I 1 ,,,,,, 1 ' ' I ' ^^ . 1 ^"^ 1
. ..........

¡Ru des Cerceaux avant l'Ourcq ¡15.10.80 ¡ x ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ ¡ x ¡
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Li.z.ZU^Qlîîêl^îîMéikïî^^

Le tableau n' 11 placé dans la pochette, récapitiole les résultats

des différentes analysés. Pour une neilleure appréhension des valeurs des

différents paramè-tres physicochimiques, les seuils fixés par l'arrêté pré¬

fectoral du 25.10.1979, ainsi que les normes européennes du 15.07.1980

pour les eaux po-tables sait indiqués.

Dans ces analyses, figurent en plus des caractéristiques physico¬

chimiques générales et des ions majeurs, les mesures de la DBOc/ de la DCO,

des matières en suspension, des teneurs en hydrocarbures, phénols, des fluo¬

rures, des cyanures et des métaux suivan-ts (cadmiimi, chrcxne hexavalent, cui¬

vre, plonb et zinc) .

Les rés-ultats fournis par le laboratoire de la S.L.E.E. . sont cor¬

rects ; en effet, les analyses effectuées le 15.10.1980 par le C.D.L.P. et

la S.L.E.E. sur vin même échantillon d'eau prélevé à la sortie des bacs de

décantation du G.E.R.E.P. ont donné des résultats -très -voisins dans l 'ensen¬

ble (Cf tableau 11) . -

5i3_:_gUAaTE_PES_EAÜX_S0UTEmiWES_A_rAPÍ.^^^

5.3.1 - Nappes supérieures du Saint-Ouen et du Beauchanp

.Z^rës 2 h de pcnpage, l'eau du forage était claire. Cet-te eau,

des Sables de Beauchanp, peu minéralisée (p = 2.177 ohm.cm), était bicar-

bonatée-calcique (CO^H = 251 mg/l - Ca = 80 mg/l) et de bonne qualité géné¬

rale ; seule la teneur en fer (0,28 mg/l) et en aluminium (0,3 ng/l) dépas¬

saient légèrement les normes européennes pour l'eau potable qui sont de

0,2 mg/l.

Les ponpages se poursuivant, il y a eu -vraisemblablement des arri¬

vées d'eau de la nappe supérieure contenue dans les Calcaires de Saint-Ouen

par passage à l'extrados du txabage plein jusqu'à sa partie crépinée au droit
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du Beauchanp. La qualité de ces apports est assez différente. La teneur en

iratiêres en suspension dépasse le seuil fixé par l'arrêté préfectoral

(213 mg/l pour 50 mg/l) ; il en est de mâi^ pour la DBOc (122 ng/l pour
100 nq/l) , la DOO (348 mg/l pour 200 n^/1) et la concentration en sels mé¬

talliques totaux qui sont supérieurs à 15 mg/l) ; il y a en particulier

beaucoiip de zinc (17,87 mg/l). La concentration en hydrocarbures totaux

avec 0,23 mg/l dépasse les normes eurcpéennes. Ces eaux contiennent par

ailleurs, du fer et du manganèse en excès (respectivement 3,55 mg/l et

0,08 mg/l) ; l 'oxydabilité au permanganate de potassium, les teneurs en

plcxib et en aluminium dépassent elles aussi les normes européennes (respec-

tivement 54 mg/l, 0,12 mgA et 1,3 mg/l).

5.3.2 - Nappe du Lutétien

Les eaux de la n^pe profonde du Lutétien captée à l'aplcmb du

G.E.R.E.P. dans les forages P.2 (utilisé en priorité) et P.l (utilisé en

secours) sont plus bicarbonatées-calciques que les précédentes (CO^H moyen

de 400 mg/l) et sont environ 3 fois plus magnésiennes (Mg ?7^ 36 mg/l) ;

ces eaux sont elles aussi ch-argées en fer (P.l = 2,55 mg/l, P.2 = 2,65 mgA) ;

leur teneur en fluor avec 1,5 mg/l est en limite des normes eurcpéennes ;

elles présentent une odeur d'hydrogène sulfiirée. Il n'y a pas d'indication

de pollutions en provenance de l'usine, si ce n'est dans le P.l des -traces

d'hydrocarbures (0,28 mg/i d'hexadécane avant floresil) .

5ií_:_2.y6!:IIÍ-?§?_^AyX_SOÜTERRAIWES_EW_;;Al/Aí._ECOÜ

5;4.1 - Qualité des ea\jx des rispes du Saint-CXieri et du Beauchanp au Sud

- de l'usine

La source de l'Abime est im exutoire de la nappe du Saint-Ouen si¬

tué à environ 2 Jon au Sud du G.E.R.E.P; Le forage 154.6X. 0007 fournit de

l'eau indus-trielle à partir de la mène nappe ; il est situé lui axossi â en¬

viron 2 km au Sud de l'usine. Aux abords de la vallée du ru des Cerceaux,

la nappe du Saint-Oien - Beauchanp est beaucoiç» plus bicarbonatée calcique
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(HOO 7^ 400 mg/l) - Ca 7^ 200 mg/l) qu'à l'aplomb du G.E.R.E.P. ; elle est

de plus sulfatée magnésienne. Dans le forage 154. 6X. 0007 la teneiar en sulfa¬

te dépasse même les normes pour l'eau potable avec 360 nig/l ; par contre ces

eaux ne sont pas ferrugineuses. Aucun des indicateurs de pollu-tion métalli¬

que notés dans le F.B. du G.E.R.E.P. n'est présent ici. Il y a par contre de

légères traces de cyanures (0,017 mg/l) dans la source des Abimes ; il n'y

en avait pas dans le F.B. Par ailleurs, dans le forage 154. 6X. 0007, on note

98 mg/l de nitrates et 0,06 mg/l d'hydrocarbures ; ces valeurs témoignent de

relations faciles entre le sol et la nappe, ici -très mal protégée, ainsi

qu'à la préseiïce de pollutions qui n'ont rien à -voir avec la présence de

l'usine du G.E.R.E.P.

5.4,2 - Qualité des eaux de la nappe du Lutétien et de l'Yprésien au Sud

du G.E.R.E.P.

Ces eaïax ont été reconnues dans 4 ouvrages. Le c^tage A.E.P. de

Mitry-Mory (154. 6X. 0019) se troiive à 1,5 km au SW du G.E.R.E.P., les 3 autres

captages A.E.P. sont plus éloignés : le captage de Gressy (184. 2X. 0002) est

établi à 3,5 km au SSE de l'usine ; celui de Bois-le-Viccsnte (154. 5X. 0015) se

-trouve à 4,5 ]<m au SSl'i de l'établissement ; le dernier, celui de la Villette-

avK-Aulnes (154.5X.0013) est inplanté à 5,5 km au Sti de l'usine.

Les eaux de la nappe prxjfonde de ces ouvrages sont bicarbonatées

calciques conme celles des forages P.l et P.2 du G.E.R.E.P. avec des teneurs

en HCOt oonprises entre 354 et 406 mg/l et des concen-trations en calcium os¬

cillant entre 105 et 176 mg/l. Les eaux de ces captages contiennent en géné¬

ral plus de sulfates (205 mg/l dans le forage 154. 6X. 0019) ; les teneurs en

magnésium sont du mâne ordre et -voisines de 30 mg/l. Par oontre, excepté dans

le captage de Mitry-Mory (154.6X.0019 : 0,22 mg/l) il y a peu de fer. Dans

ces eaux, on ne note pas d'indice chimique de pollution organique ; il n'y a

pas de métaux en excès, excepté de légères -traces de cyanures (0,026 n>g/l)

dans le captage de Gressy (184. 2X. 0002) , inférieures aux normes européennes

qui sont de 0,05 mgA»

Par con-tre, dans le captage de Mitry-Mory (154. 6X. 0019) et dans

celui de Bois-le-Viccmte, il y a quelques traces d'hydrocarbures, respective¬

ment 0,08 et 0,07 mgA« Ces pollutions par cyanures et par hydrocarbures ne

sont pas dues au G.E.R.E.P.
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5t5^IP0UyTI5W^AÇTUEUE_ET_RÎSgUES_PE_P0Uyn(?W_fU^^^

A l'aplonb du G.E.R.E.P., il apparaît à ce jour que les eaux des

nappes profondes (lutétienne " et yprésienne) ' ne mon-trent aucun indice de

pollution en provenance de l'usine. Grâce à sa charge et à la présence d'une

éponte peu perméable au contact -du Beauchanp et des Marnes et caillasses,

cette nappe n'est pas naturellement -vulnérable. Les seuls risques de pol¬

lu-tion de cette nappe ne peuvent être qu ' artificiels :

- f\iite le long des tubages de forage insuffisamment protégés en tête :

c'est sans doute ce qui explique la présence de traces d'hydrocarbures dans

le P.l qui se -trouve -très près des stockages de fuel de l'usine,

- dans l'avenir à l'aplorb du G.E.R.E.P., il faut déconseiller les porpages

-trop intensifs sur cette nappe qui, par drainance peuvent faire des appels

d'eau à partir des nappes supérieures au -travers de l'éponte semi-perméa¬

ble mentionnée plus haut.

- Actuellanent, au droit du G.E.R.E.P. , la nappe libre contenue

dans les sables du Beauchanp n'est pas polluée, mais elle risque de le deve¬

nir si l'on maintient artificiellement les relations directes entre cette

nappe et celle supérieure du Saint-Ouen corme c'est le cas dans, le piézo¬

mêtre de con-trôle F.B. récenment réalisé. D'autre part, naturellement une

pollution de la nappe du Saint-Ouen pourrait à la longue migrer vers celle

du Beauchanp, carpte tenu des épaisseurs variables des horizons nettement

argileux peu perméables entre les deux formations. Si dans les ouvrages

F.B. .et P.l les intercalations argileuses sont épaisses d'environ 5 m au

plus, à l'aplomb du F.l, la passée argileuse intermédiaire ne dépasse pas

1 m.

D'après l'analyse effectuée à la fin du potpage sur le F.B., il

seniale que la nappe phréatique du Saint-Ouen soit polluée par des apports

en provenance de l'usine. Il y avait le 7.10.1980 0,43 mg/l d'hydrocarbu¬

res et surtout plus de 15 mg/l de métaux et en particulier 17,87 mg/l de

zinc. La présence à proximité du F.B. des lagunes dans lesquelles le "So-

liroc" est déposé et qui ont vin fond et des bords non encore étanches.
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ainsi que celle des canalisations d'évacua-tion des eaux issues des bacs

de décantation vers le ru des Cerceaux est peut être à 1! origine de la pol¬

lution notée. Des pertes en provenance des lagunes ou de la canalisation

nventionnée auraient pu descendre jusqu'à la rappe au travers des terrains

superficiels qui,ratpelons-le ont près du sol une perméabilité verticale

moyenne qui est de l'ordre de 10 ni/s.

Il apparaît que cet-te pollution doit ê-tre localisée à l'aplonb du

G.E.R.E.P., en effet, à 2 km en aval-écoulement, la source des Abimes et le

forage 154. 6X. 0007 qui s'adressent à cette même nappe du Saint-Ouen ne mon-

trent pas de concentrations en mé-taux totaux j en fer^ et en zinc notables.

Par con-tre, indépendanment du G.E.R.E.P., on troxive dans la source de l'Abi¬

me, des -traces de cyanures (0,017 mg/l) et dans l'ouvrage 154. 6X. 0007 un

taux de ni-trates (98 mg/l) supérieur ai:ix normes.

§i^_I_Q-yAí:IIE_?ES_EAUX_SUPERFÍCIEUES

5.6.1 - Rejets à partir des bacs de décan-tation du G.E.R.E.P.

Le 15 octobre 1980, les analyses d'eau effectuées à la sortie des

bacs de décantation de l'usine, tant par le laboratoire de la S.L.E.E. que

par celui du C.D.L.P., ont mon-tré des teneurs excessives dépassant les

seuils de l'arrêté préfectoral du 25.10.1979 en ce qui concerne les matières

totales en suspension (S.L.E.E. = 64 mgA - C.D.L.P. = 163 ng/l), la DBOc

(750 - 1.300 mg/l), la DCO (2.320 et 2.774 ng/l); les teneurs en NH^ (172

et 212 mg/l) , les cyanures (S.L.E.E. = 0,115 ng/l) , les oorposés hydroxy¬

les (C.D.L.P. = 8 mg/l) et les sels métalliques totaux (> 15 mgA) Ces

eaux ont de plias de trës fortes concentrations en de nombreux éléments, et

en pEirticulier en zinc (87,5 - 85 mgA) / en sodium (740 - 700 mg/l) , en

chlorures (4.100 et 4.365 mg/l), en sulfates (1.250 et 1.312 mg/l), ainsi

qu'en fer (116 et 118,7 ng/l) , en phénols (S.L.E.E. = 1.380 ng/l) , et en

hydrocarbures totaux (5,2 mg/l).
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Ces fortes teneurs serfelent accidentelles ; en effet, lors des

analyses de contrôle du 26 février, du 2 juin et du 23. septembre 1980, on

n'avait pas noté de valeurs aussi élevées ; le 2 juin 1980 aucune des va¬

leurs ne dépassait les seuils de l'arrêté préfectoral ; le 23 septembre "

1980, seuls les conposés cycliques hydroxyles étaient supérieurs au seuil

fixé avec 1,7 ngA ; le 26 février 1980, il y avait par contre 88 ng/l de

ma-tières en suspension et plus de 15 ng/l de métaux ; ce jour-là les con¬

centrations en fer (38 ng/l) et en zinc (25,6 mg/l) bien que fortes l'étaient

beaucoup moins que 15 jours plus tard (respectivement 118,7 et 85 mg/l).

5.6.2 - Qualité des eaux du ru des Cerceaux près du Canal de l'Ourcq

Les apports des rejets du G.E.R.E.P. dans le ru des Cerceaijx peu¬

vent ê-tre considérés comme négligeables, du fait de la dilution ; bien que

le point de prélèvements soit situé après les exutoires des différentes usi¬

nes des Z.I. de Mi-try-Corpans et en aval de la s-tation d'épuration on ne

re-trouve pas le 15 octobre 1980 les fortes valeurs notées au débouché des

bacs du G.E.R.E.P. et en particulier les concentrations en sels métalliques

en cyanures et en fluorures, conme le montre le tableau ci-dessous.

, Teneurs en mgA Cd
< 6 '
* Cr * Cu Ni Pb

I I
J Zn Í Cn Fe Ml : F

[Sortie des bacs du J SLEE

¡G.E.R.E.P. ¡CDLP
I 	 «	

0,06 ; o,o2;o,4

6,06 ¡ 0,06¡0,33
6

4,26

0,06 ;87,5;0,115

0,47 ¡85
	 A. 	

¡0,06

116

118,7

12

12

6

6,7

!Ru des Cerceaux (S.L.E.E) 0,045¡<0,02¡0,053
I I

0,049 0,016¡ 0,2¡0,056 1/6 0,12 0,9

Les apports dans le ru des Cerceaux autres que ceux du G.E.R.E.P.

sont attestés, surtout par une teneur en silicates (31 mgA) / en l^^drogé-

nocarbonates (312 mgA) et en phosphates (6,7 mg/l) .
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5.6.3 - Pollutions des eaux superficielles par leg rejets du G.E.R.E.P.

Il apparaît qu ' au moins épiëodiç[ugnent , mais parfois par forte

bouffée, les eaux évacuées par le G.E.R.E.P. à la sortie de ses bacs de

décantation qui récupèrent les égouttures des aires de stockage et de -trai¬

tement de l'usine, soient polluées ; les concentra-tions en NH.,

sels métalliques totaxjx (zinc en particulier) , et corposés hydroxyles

dépassent les seuils fixés par l'arrêté préfectoral.

Sur les 4 prélèvanents de contrôle réalisés par le C.D.L.P. , il

y a un cas où les seuils n'ont pas été dépassés (2.6.1980) , un cas où un

seul des seuils a été franchi (23.09.1980) , un cas où deux sexiils ont été

dépassés, enfin le dernier cas (15.10.1980) où 6 seuils sur 15 ont été

franchis.

Les rejets du G.E.R.E.P. du fait de la dilution ne contribuent

pas à l'accrois sortent de la charge polluante du ru des Cerceaux qui draine

la zone urbanisée et industrielle de Mi-try-Ccnpans.
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6. - SYNTHÈSE SUR LES DONNÉES HYDR0<5É0L0G IQUES ET SUR LA QUALITÉ ACTUELLE

DES EAUX À l'aploib ET AUTOUR DU G.E.R.E.P,

^.l.Z.îll^^ll^^-^ï^''^'l^^^k^'^lQJaili^-Ll^^^^

L'usine du G.E.R.E.P. est établie sur une succession de -terrains

alternativement à dominante argilo-calcaire (0 - 20 m) , sableuse (20 - 30 m) ,

argilo-calcaire (30 - 60 m) et sablo-argileux (enrdessous de 60 m) .

Jusqu'à 30 m de profondeur, les terrains ont une pjerméabilité ver¬

ticale moyenne de l'ordre de 10 ra/s. i^rès ime éponte semi-p>erméable de
-7

perméabilité plus faible, -voisine de 10 m/s, les terrains sous-jacents ont

vine perméabilité verticale de l'ordre de 10 iti/s. (les pierméabilités ver¬

ticales sont soit fournies par les interpréta-tions, soit déduites des p)er-
Khmêabilités horizontales : on adnvet en général que Kv = ~Tq-)

La première nappe rencon-trée sous le sol se situe à environ 13 m

de profondeur. C'est la nappe qui est contenue dans les Calcaires de Saint-

Ouen. Cette nappe est libre ; il peut y avoir des circulations préférentiel¬

les par l'intermédiaire des fissures et poches de dissolution du gypse.

La seconde nappe est contenue dans les Sables fins du Beauchanp ;

sen toit se situe aux environs de 20,5 m de profondeur ; c'est aussi \ine

nappe libre.

La -troisième et dernière nappe est recelée par les Calcaires du

Lutétien et les Sables de l'Yprésien. C'est une nappe captive (en charge) ;

son niveau piézanétrique s'établit à environ 21,5 m sous le sol à près de

10 m au-dessus du sonmet de la formation. Ces nappes s'écoulent vers le Sud
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avec un gradient de l'ordre de 2/1.000. Les deux nappes supérieures résur¬

gent dans la vallée du ru des Cerceaux ou de celle du canal de l'Ourcq ;

la nappe jirofonde reste souterraine au Sud.

éiL:.?^I^§J§í/^TBLES_ET_t/UÍ.WERABILTTE_PES_WA^

Il n'y a pas de captage A.E.P. qui s'adresse aux nappes supérieu¬

res entre le G.E.R.E.P. et les deux zones de résurgences constituées par

les vallées mentionnées plus haut. La nappe profonde est sollicitée par

plusieurs captages A.E.P. en aval-écoulement conme ceux de Mitry-Mory, de

Gressy et de Mitry-le-Neuf ; le plus pixxdie, celui de Mitry-Mory (154. 6X. 0019) ,

se trouve à 1,5 km de l'usine, les 3 autres (154. 5X. 0013 et 0015 et

184. 2x. 0002) sont inplantés à pliis de 4 km.

La nappe du Saint-Ouen est vulnérable aux pollutions du fait de

sa faible profondeur, de la perméabilité"moyenne" des terrains sus-jacents

et surtout à cause de la possibilité de circuits préférentiels liés aux

fissures et poches de dissolution du gypse qu'elle recèle.

La nappe sous-jacente contenue dans les Sables fins du Beauchanp

est rnqyerjiement vulnérable aux pollutions, conpte tenu de sa profondeur plus

grande, de la présence de passées plus argileuses en tête et du pxjuvoir ab¬

sorbant des sables fins ; sa vulnérabilité peut ê-tre augmentée par mise en com¬

munication artificielle (forage) avec la nappje supérieure. La najpe profonr-

de est peu vulnérable aux pollutions, surtout du fait de sa charge en-dessous

d'une épxonte peu perméable. Des risques de pollution subsistent par l'inter¬

médiaire de forages non isolés en surface et au droit des nappes supérieures

et si l'on rabattait par pcnpage cette nappe profonde en-dessous du toit du

Lutétien.
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áiLl_ay4!:ÍIL?^5_EAUXj0grERRAíWES_ET_P0Uün0W_^^

Les eaiix des 3 nappes mentionnées sont naturellement bicarbonatées

calciques, parfois sulfatées et nagnésiennes avec des teneurs en sulfates

et en fer qui peuvent dépasser les normss qui sont respectivement de 250

mgA et de 0,2 ngA* Normalement, ces eaux ne contiennent ni hydrocarbu¬

res, ni sels métalliques à des concentrations supérieures aux normes.

Les contrôles effectués en octobre 1980 par le laboratoire de

la S.L.E.E. et par celui du C.D.L.P. (agréé px3ur le département), ont

mon-tré que les nappes du Beauchanp et du Lutétien-Yprésien n'étaient pas

affectés par les inf il-trations d'eau superficielles à l'aplomb du G.E.R.E.P.

Néanmoins, dans le forage (P.l) utilisé en appoint par l'usine, on a noté

des -traces d'hydrocarbures (0,23 mgA) / qui doivent être nds en relation

avec la mauvaise implantation de cet ouvrage situé -trcp près des stockages

à fuel.

La nappe supérieure du Saint-Ouen apparaît par contre polluée

au droit du piézomêtre F.B. Ici la teneur en matières en suspension

(213 mg/l) , la DBO5 ^^^^ ^A) , la DOO (348 ng/l) , et les concentrations
en sels ntétalliques totaux (> 15 ng/l) dépassent les seuils fixés par

l'arrêté préfectoral du 25.10.1979 ; plusieurs teneurs sont supérieures

aux normes européennes pour l'eau po-table et en particulier en ce qui con¬

cerne le zinc (17,87 xvg/l) , le fer (3,55 ngA) f le plomb (0,12 mg/l),
l'aluminium (1,3 mg/l) et les hydrocarbures totaux (0,23 rag/1).

Cette pollution doit être néanmoins localisée à l'aplonib du G.E.

R.E. P., car on ne la retrouve pas à l'exutoire de la nappe que constitue

la source des Abimes à 2 km de l'usine, ni dans le captage industriel
154. 6X. 0007.
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éi^_;_POUUTîOW_PES_EAUXJUPERFIÇIELLES

La surveillance de la qualité des reje-ts à la sortie des bassins

de décantation de l'usine du G.E.R.E.P. effectuée durant l'année 1980, a

mon-tré que parfois conine le 15.10.1980, les eaux d'exhaure pouvaient être

fortement polluées avec des matières totales en suspension (163 mg/l) , une

IBOg (1.300 ng/l) , une DCO (2.274 ngA) > des teneurs en NH. (212 mg/l) ,

en cyanures (0,115 mgA)/ des conposés hydroxyles (8 ng) et des sels mé¬

talliques totaux (> 15 mgA) » qui dépassent les seuils fixés par l'arrêté

paréfectoral . Ces eaux contenant de fortes concentrations en zinc (87,5 ngA)

en sodium (740 mg/l), en chlorures (4.365 mg/l), en sulfates (1.312 mg/l),

en fer (118,7 mg/l), en phénols (1.380 mgA) et en hydrocarbures totaux

(5,2 mg/l) .

Ces "bouffées de pxjllution" ne sont qu'accidentelles et ne con-tri-

buent pas à ime aggravation de la qualité des eaux du ru des Cerceaux qui

sert d'exutoire aux rejets des bacs de décantation du G.E.R.E.P.

Le schéna présenté sur la planche 12 p>ermet de mieux visualiser

les données fournies dans le présent chapi-tre.
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7. - CONTRÔLE ET LIMITATION DES POLLUTIONS ISSUES DE l'uSINE DU G.E.R.E.P.

Plusieurs moyens sont ci-dessous mentionnés, pour tenter de limi¬

ter les pollutions des nappes souterraines et des eaux superficielles no¬

tées plus haut, ou en prévenir les risques. Ils doivent être considérés, en

ce qui concerne les rejets aprës les bassins de décantation, conme des idées

directrices ; tout autre moyen tendant vers les mêmes objectifs pxjurra être

accepté.

?iL:_UMITATïOW_PES_POLLynOWS_EXI5TAAn;ES_OU^

7.1.1 - Nappe profonde du Lutétien-Yprésien

Afin de prévenir les risques de pollution de cette nappe sollicitée

jxour l 'A.E.P. dans la région, il inporte qu'à l'aplonib des captages d'eau du

G.E.R.E.P., on ne rabatte pas la nappe à plus de 30 m sous le sol, afin de

maintenir la protection due à la charge de cette nappe (remonter la ponpe du

P.l, placer des électrodes dé démarrage du ponpage à cette profondeur ...).

Pour supprimer les apports superficiels dans le forage P.l utilisé '

en secours, il est conseillé cfe renforcer l'isolation de la tête de l'ou-vra-

ge et du sol environnant. Si, p>ar exenple, après 1 an, les traces d'hydro¬

carbures n'avaient pas disparu, il faudrait envisager l'abandon de cet ou¬

vrage peu utilisé, après l'avoir rènpli de graviers propres entre la base

et la profondeur de 30 m, et de ciment au-dessus.
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7.1.2 - Nappe intermédiaire du Beauchanp

Dans le but de supprimer la mise en conminication artificielle ert-

tre la nappse du Beauchanp et celle sus-jacente qui est contenue dans les

Calcaires du Saint-Ouen, le piézomêtre F.B. sera cimenté sur toute la hau¬

teur des Sables de Beauchanp, entre le fond et la profondeur de 19 m, le

tubage étant progressivement ranonté. Si possible, la partie hau-te du forage

qui sera alors crépine en face du Saint-Ouen sera conservé. En cas de dif¬

ficulté technique, cet ouvrage sera en-tièrement détubé et cimenté, et on

édifiera à p3X)ximité un nouveau piézcnê-tre d'une profordeur de 18 m, cré¬

pine en face de la nappe du Saint-Ouen. Cet ouvrage permet-tant de suivre

l'évolution de la pollution notée dans cette nappe.

7.1.3 - Nappe phréatique du Saint-Ouen

Pour protéger la nappe haute, il faut obligatoirement compléter

le bêtonnage de l'aire du G.E.R.E.P. et en particulier étancher avec des

psroduits non dégradables le fond et les bords des 2 lagunes de "Soliroc",

s'assurer de la parfaite isolation des différentes cuves de stockages, eh

particulier de celles des produits dangereux. Il sera peut-être nécessaire

de vérifier que la canalisation d'exhaure des rejets issus des bacs de dé¬

cantation ne fuit pas.

Pour préciser l'extension de l'aire polluée, il serait utile de

réaliser au moins 2 forages de surveillance supplémen-taires de l'aquifère

du Saint-Ouen. Ils pxourraient être situés respectivement à environ 10 et

50 m au Sud de l'ancien piézomêtre F.B.

Cn aurait pai envisager de résorber la px)llu-tion en réalisant des

pxatpages de longue durée dans un gros ouvrage foncé au milieu de l'aire pol¬

luée, mais la présence de gypse et de poches de dissolution font craindre

des risques géotechniques pour les bâtiments de l'usine. Il est donc préfé¬

rable de supprimer les infiltrations d'eaux de mauvaise qualité, et de lais¬
ser la poche polluée s'éliminer lentement par écoulement progressif vers
l'aval ; cette migration étant diluée par des apports d'eaux d'infiltrations
extérieures à l'usine.

- 29 -

7.1.2 - Nappe intermédiaire du Beauchanp

Dans le but de supprimer la mise en conminication artificielle ert-

tre la nappse du Beauchanp et celle sus-jacente qui est contenue dans les

Calcaires du Saint-Ouen, le piézomêtre F.B. sera cimenté sur toute la hau¬

teur des Sables de Beauchanp, entre le fond et la profondeur de 19 m, le

tubage étant progressivement ranonté. Si possible, la partie hau-te du forage

qui sera alors crépine en face du Saint-Ouen sera conservé. En cas de dif¬

ficulté technique, cet ouvrage sera en-tièrement détubé et cimenté, et on

édifiera à p3X)ximité un nouveau piézcnê-tre d'une profordeur de 18 m, cré¬

pine en face de la nappe du Saint-Ouen. Cet ouvrage permet-tant de suivre

l'évolution de la pollution notée dans cette nappe.

7.1.3 - Nappe phréatique du Saint-Ouen

Pour protéger la nappe haute, il faut obligatoirement compléter

le bêtonnage de l'aire du G.E.R.E.P. et en particulier étancher avec des

psroduits non dégradables le fond et les bords des 2 lagunes de "Soliroc",

s'assurer de la parfaite isolation des différentes cuves de stockages, eh

particulier de celles des produits dangereux. Il sera peut-être nécessaire

de vérifier que la canalisation d'exhaure des rejets issus des bacs de dé¬

cantation ne fuit pas.

Pour préciser l'extension de l'aire polluée, il serait utile de

réaliser au moins 2 forages de surveillance supplémen-taires de l'aquifère

du Saint-Ouen. Ils pxourraient être situés respectivement à environ 10 et

50 m au Sud de l'ancien piézomêtre F.B.

Cn aurait pai envisager de résorber la px)llu-tion en réalisant des

pxatpages de longue durée dans un gros ouvrage foncé au milieu de l'aire pol¬

luée, mais la présence de gypse et de poches de dissolution font craindre

des risques géotechniques pour les bâtiments de l'usine. Il est donc préfé¬

rable de supprimer les infiltrations d'eaux de mauvaise qualité, et de lais¬
ser la poche polluée s'éliminer lentement par écoulement progressif vers
l'aval ; cette migration étant diluée par des apports d'eaux d'infiltrations
extérieures à l'usine.



- 30 -

Avant d'envisager les travaux prévus en 7.1.2 , il serait

sans doute utile d'effectuer de nouvelles analyses aprës des ponpages d'en¬

viron 1 journée sur le forage F.B. existant, afin de vérifier la pollution

notée le 7 octobre 1980.

7.1.4 - Rejets des eaux issues des bacs de décantation

Bien qu'il semble que ce ne soit qu'exceptionnellement que les

rejets issus des bacs de décantation dépassent les seuils fixés par arrêté

paréfectoral , il faut prévenir de tels risques, en particulier en pjériode

de basses eaux du rxi des Cerceaux, exutoire de ces rejets.

On peut imaginer, soit un recyclage permanent de ces rejets vers

les s-tations de traitement par voie -thermique et par -voie chimique, ou les

deux sixîcessivement avant rejet définitif, ou une dilution continue par in¬

jection, juste à l'aval du point de rejet dans la canalisation menant au ru,

d'eau en provenance du forage P.2 ; le débit de l'injecrtion pemet-tant de

diluer d'au moins 10 fois le rejet issu des bacs de décantation. Ces bacs

étant améliorés pxour permettre une meilleure récupération des hydrocarbures.

Les bacs seront immédiatement nettoyés s ' il y avait des arrivées

de pacoduits boueux.

?iL:-Ç?^8?i:§?_ET^PAaAnF

Les contrôles d'eau seront effectués par le laboratoire agréé du

départetent. Les éléments analysés seront ceux dont le seuil a été fixé

par l'arrêté préfectoral pour tous les effluents (art. 16) rappelée dans le
chapi-tre 2 du présent rapport, auxquels on ajoutera les mesures des teneurs

du zinc, du plonib, de l'aluminium et du fer, ainsi que celles des ions na-

jeurs, de la DBOc, de la DOO et des matières totales en su^)ension.
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Les poin-ts de con-trôle et le rythme des analyses sont les sui-vants

pour les nappes souterraines :

+ Lutétien-Yprésien

^lomb du G.E.R.E.P.

P.l : 1 fois par trimes-tre la lëre année - fréquence à revoir ensuite

P.2 : 1 fois par an

Extérieur du G.E.R.E.P.

Captage de Mitry-Mory n° 154. 6X. 0019 : 1 fois par an.

+ Saint-Ouen

Aplcnib du G.E.R.E.P.

Les 3 piézcxnë-tres futurs au Saint-Ouen : 1 fois par trimestre la

1ère année, nombre de piézcmë-tres et fréquence à revoir ensuite.

Extérieur du G.E.R.E.P.

Source des Abimes et forage industriel 154. 6x. 000 7 : 1 fois par an.

px)ur les rejets superficiels :

+ sortie des bacs de décantation : 1 fois par trimestre

Le laboratoire du G.E.R.E.P. effectuera 2 fois par jour, matin et soir,

le contrôle du -pn et celui de la résistivité. Ces données seront enre-
gis-trées au jour le jour sur un carnet consultable par l'Administration

de contrôle.

+ soit exutoire de la canalisation du G.E.R.E.P. dans le ru des Cerceaux,

soit à l'amont et à l'a-val de ce rejet : 1 analyse semestrielle en hau-

tes et basses eaux.

+ les reje-ts d'eaux usées non indus-triels du G.E.R.E.P. (-toilette ...)

seront contrôlés 1 fois par an en étiage par précaution.

Afin d'assurer un contrôle dynamique, une fois par an, la syn-thèse

des résul-tats fournis par ces différentes analyses sera réalisée. Le rythme

des contrôles, la nature des éléments analysés, les points de surveillance

pourront alors être éventuellement modifiés.

Le contrôle des déche-ts industriels autorisé par l'arrêté préfec¬

toral à pjénétrer dans l'usine sera pxoursuivi ; toutes les prescriptions

spécifiées dans cet arrêté seront scrupuleusement observées. On vérifiera

que le "Soliroc" est bien dirigé vers une décharge agréée présentant toutes

les garanties nécessaires quant à la protection des nappes sous-jacentes.
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Enfin, conme paliatif, il faudrait qu'en cas de pollution, les

conrunes -voisines du G.E.R.E.P. puissent bénéficier d'un apport d'eau pxo-

-table extérieure au secteur, en secours. Ceci est possible, si un maillage

est envisagé sur la canalisation issue de la prise d'eau en fferne à Annet,

qui passe à proximité.
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8, - CONCLUSIONS

A l'aplonb de l'usine du G.E.R.E.P., la nappe con-tenue dans les

Calcaires de Saint-Ouen à une quinzaine de mè-tres sous le sol, est assez mal

protégée en surface, et apparaît conme Passez polluée ; cette pollution

doit être localisée. Il y a plus de 15 mgA <^e sels métalliques et en par¬

ticulier près de 18 ng/l de zinc.

A ce jour, la nappe contenue dans les sables sous-jacents du Beauchanp

n'est pas touchée. Son toit est situé à environ 21 m sous le sol.

- La nappe pocofonde des calcaires du Lutétien et des sables de

l'Yprésien est naturellanent protégée du fait de sa charge, son niveau pié¬

zométrique s ' établissant sensiblement au niveau de celle du Beauchanp.

C'est à cette nappe que s'adressent les captages qui alimentent en eau les

communes voisines. L'cjuvrage le plus proche est inplanté à 1,5 km au Sud

(aval-écoulement) de l'iasine.

Episodiquement, mais par fortes bouffées, les rejets superficiels

issus des bacs de décantation de l'établissement sont pollués. Du fait de la

dilution, il n'y a cependant pas aggravation de la qualité des eaux de l'exu-

toire constitué par le ru des Cerceaux. Cette pollution porte non seulement

sur les sels métalliques avec 85 mgA <ie zinc, mais aussi sur les chlorures

(4.100 ngA)» les sulfates (1.250 ngA)/ le calcium (1.964 ngA)/ le sodium

(740 mg/l) ...

Les principales mesures envisagées pour limiter les pxollutions ac¬

tuelles et les risques de pollution future sont les suivantes :
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- activer 1 ' inperméabilisation des sols à l'aplomb de l'usine (lagunes, as¬

sises des cuves de stockage . . . ) , et isoler les têtes des ouvrages qui

l'alimentent en eau,

- ne pas rabattre la nappe lutétienne à plus de 30 m sous le sol,

- si la pollution souterraine é-tait confirmée, étancher le piézomè-tre réali¬

sé au droit du Beauchanp et en édifier 2 nouveaux de 18 m environ pour

localiser l'extension de l'aire -touchée,

- recycler ou diluer les eaux issues des bacs de décantation,

- enfin, renforcer le contrôle par analyse, principalement des eaux de la

nappe du Saint-Ouen, et des rejets supjerficiels. Chaque année, les moda¬

lités de ces contrôles pouvant être modulées après critique des résulta-ts

des analyses précédentes.
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Annexe 1. -

ÉTUDE G.E.R.E.P.

SYNTHÈSE BIBLIOGRAPHIQUE

* Reconnaissance

D A.E.P.

Indus-triel

O Agricole

XH)Î)^Non exploité

154.5X.0005 - LE MESNIL AMELOT

Reconnaissance S.N.C.F. : x = 618,09 - y = 147,35 - z j^ + 116,74

0,00 - 4,00 m Limon
4,00 - 7,50 m Marnes du Ludien

* 154:5X.000ê - LE MESNIL AMELOT

Reconnaissance pétrolière : x = 619,41 - y = 147,6 - z = + 118,5

0,00 - 6,00 m Limon
6,00 - 11,50 m Calcaire de Saint-Ouen

11,50 - 23,00 m Sable de Beauchanp
23,00 - 55,00 m Lutétien
55,00 - 76,70 m Yprésien

* 154.5X.0009 - MITRy-MORV

Reconnaissance pétrolière : x = 618,30 - y = 141,20 - z = + 68,40

0,00 - 3,00 m Limon
3,00 - 13,00 m Calcaire de Saint-Ouen

13,00 - 22,50 m Sable de Beauchanp
22,50 - 57,00 m Lutétien
57,00 - 86,50 m Yprésien

Ü 154.5X.0015 - VILLETTE AUX AULNES (MITR/-MOR/)

A.E.P. - X = 617,41 - y = 140,73 - z = + 69

0,00 - 1,50 m Terre végétale
1,50 - 8,00 m Marnes et gypse du Ludien
8,00 - 22,50 m Saint-Ouen

22,50 - 33,20 m Sables de Beauchanp
33,20 - 66,00 m Lutétien
66,00 - 108,35m Yprésien
Nappe ojpptée Yprésien-Lutétien - profondeur nappe : 14 m - débit 70 m^/h
Rabattement : 21 m (10.1980) Q = 62 m^/h - N.D. = 28,8 - Présence de boues
rouges.
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SI 154. 5X. 0014 [MITRy-MORV] BOIS LE VICOMiTE

Rebouché - x = 618,53 - y = 140,58 - z = + 65

0,00 - 36,70 m Bartonien indifférencié
36,70 - 67,80 m Lutétien
67,80 - 119,40 ra Yprésien

119,20 - 130,38 m Sénonien

D J54.5X.00J5 [MITRV-MORV) BOIS LE VICOMTE

A.E.P. - y = 618,54 - y = 140,60 - z = + 65

0,00 - 3,00 ra Remblai
3,00 - 6,25 m Ludien
6,25 - 28,20 m Bartonien

28,20 -' 61,80 m Lutétien
61,80 - 120,00 m Yprésien

Nappe captée : Yprésien -profondeur nappe : 10,45 m - Q = 143 m^/h -
A = 6,8 m - (10.1980) Q = 190 m^/h.

D 154.5X.001 S - LE MESNIL AMELOT

A.E.P. - X = 618,39 - y = 146,69 - z = + 110 - Abandonné

0,00 - 10,40 m Calcaire de Saint-Ouen
10,40 - 22,40 ra Sables de Beauchanp
22,40 - 49,51 ra Lutétien
49,51 - 70,10 m Sparnacien

Nappe cantee : Lutétien + Yprésien ? profondeiir nappe = +. 31,41 -
Q = 10,4'm3/h - A =? 0

D 154. 5X. 0019 - LE MESNIL AMELOT

A.E.P. - X = 618,34 - y = 146,71 - z = + 110 - Puits + galeries

0,00 - 4,00 m Limon
4,00 - 10,20 ra Calcaire de Saint-Ouen

10,20 - 23,50 ra Sables de Beauchanp
23,50 - 40,40 m Calcaire du Lutétien

Nappe captée : Lutétien - Profondeur nappe = 32,60 m - Q = 15 m^/h -
A = 4,30 m (10.80) N.D. = 35,12 ra - Q =' 20 m^/h

8 154.5X.0020 - TREMBLAY LES GONESSE. [MORTIERES]

A.E.P. - X = 615,21 - y = 144,20 - z = + 101,90

0,00 - 28,00 ra Bartonien indifférencié
28,00 - 33,90 m Sables de Beavx:hanp
33,90 - 68,10 ra Lutétien '
68,10 - 90,10 m Yprésien

Nappse captée : Yprésien + Lutétien - profondeur nappe = 13,60 m -
Q = 80 m^/h - A = 8 m
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154.5X.00Z6 - VILLEPINTE

Industriel - Etablissonient de cure - x = 614,51 - y = 140,26 - z = + 60

0,00 - 7,00 m Avant-Puits
7,00 - 9,00 m Sables de Monceau
9,00 - 17,20 m Calcaire de Saint-Ouen

Nappe captée = Bart-onien - profondeur de la nappe : 3 m (10.80)
Q = 35 m^/h - N.S. = 3,75 m

¥ 154.5X.0056 - VILLEPINTE

Reconnaissance P.C. - x = 615,06 - y = 140,10 - z = + 61,40 m

0,00 - 5,75 ra Marnes du Ludien
5,75 - 10,00 ra Calcaire de Saint-Ouen

154.5X.0060 - VILLETTE AUX AULNES

Reconnaissance P.C. - x = 617,33 - y = 140,89 - z = + 71,30

0,00 - 8,00 ra Marnes du Ludien
8,00 - 17,60 ra Calcaire de Saint-Ouen

17,60 - 20,00 ra Sables de Beaxjchanp
Profondeur nappe : 3 ra

a 154.5X.007? - LE MESNIL AMELOT

A.E.P. (S.F.D.E.) - X = 619,08 - y = 154,98 - z = + 104

0,00 - 1,80 m Terre végétale
1,80 - 5,00 ra Calcaire de Saint-Ouen
5,00 - 15,70 m Sables de Beauchanp

15,70 - 45,50 m Lutétien
Nappe captée : Lutétien. - profondeur nappe' : 22,30 m - Q = 58 m^/h
A = 1,70 m

O 154.5X.00S2 - TREMBLAY LES GONESSE.

Agricole - x = 615,27 - y = 142,75 - z = + 79

.Profondeur -totale : 55 m - nâppje captée : Lutétien ?

X 154.6X.0001 - MITRy-MORV

Industriel - Sucrerie - x = 620,90 - y = 142,32 - z = + 81

0,00 - 60,00 ra Avant-Puits
60,00 - 65,00 m Lutétien
65,00 - 85,37 m Yprésien

Nappe captée : Lutétien + Yprésien - pirofondeur nappje : 19,60 m -
Q = 1 m^/h - A 1,4 m.

154.6X.0002 - COMPANS

Reconnaissance - x = 623,55 - y = 142,90 - z = + 77,55

0,00 - 5,00 m Limon
5,00 - 12,00 m Calcaire de Saint-Ouen - Sec
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O 154.6X.0003 - MITRV MORV

Agricole - x = 620,48 - y = 142,97 - z = + 79,20

0,00 - 7,00 ra Limon
7,00 - 9,00 m Sables de Monceau
9,00 - 25,00 m Calcaire de Saint-Ouen

25,00 - 30,50 m Sables de Beauchanp
Nappe captée : Saint-Ouen + Beauchamp - profondeur nappe : 3,18 ra
Q = 12 ra^/h - A = 6 m - N.S.. = 1,70 m (10.1980)

154.6X.0007 - MITRV MORV

Industriel - S.N.C.F. - x = 621,90 - y = 141,20 - z = + 67

0,00 - 8,00 m Limon
8,00 - 13,60 m Calcaire de Saint-Ouen

Nappe captée : Saint-Ouen - profondeur nappje : 1,63 m - Q = 30 ra^/h
A = 2,1 - (10.1980) N.S. = 0,58 ra - N.D. = 2,01 m - Q = 30 ra^/h

«r 154.6X.0009 - MITRV MORV

Reconnaissance pjétrolière - x = 620,43 - y = 143,83 - z = + 76,20

0,00 - 5,00 m Sables de Beauchanp
5,00 - 37,50 m Lutétien

37,50 - 60,70 m Yprésien

154.6X.0015 - MITRV MORV

Reconnaissance pétrolière - x = 623,09 - y = 141,23 - z = + 61,9

0,00 - 3,00 m Limon
3,00 - 15,00 m Calcaire de Saint-Ouen

15,00 - 29,00 m Sables de Beauchanp
29,00 - 68,00 ra Lutétien
68,00 - 89,80 m Cuisien

154.6X.0016 - COMPANS

Reconnaissance pétrolière - x = 624,15 - y = 144,22 - z = + 66,9

0,00 - 11,50 m Bartonien inférieur
11,50 - 46,00 m Lutétien
46>00 - 66,80 m Cuisien

154.6X.0017 - MITRV MORV

Industriel - Puits Sultzer - x = 621 - y = 142,2 - z = + 77

0,00 - 18,00 m Avant-Puits
18,00 - 24,00 ra Sables de Beauchanp
24,00 - 35,00 m Lutétien

Nappe captée Beauchamp + Lutétien - pcnofondeur de la nappe : 18,77 m
Q = 25 m^/h - A = 0,47 m
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a 154. 6X. oon - MITRV MORV

A.E.P. (abandonné) - x = 620,99 - y = 142,70 - z = + 82

0,00 - 7,00 m Limons
7,00 - 15,00 m Calcaire de Saint-Ouen

15,00 - 23,00 ra Sables de Beauchanp
23,00 - 52,00 ra Calcaires lutétiens
52,00 - 156,85 m Yprésien-

156,85 ra Craie du Sénonien

Q 154.6X.0019 - MITRV MORV

A.E.P. - X = 620,965 - y = 142,69 - z = + 81

0,00 - 7,10 ra Limon
7,10 - 16,20 m Calcaire de Saint-Ouen

16,20 - 23,00 m Sables de Beaijchanp
23,00 - 52,30 ra Calcaire grossier - Lutétien
52,30 - 54,00 m Yprésien

Nappe captée Lutétien - profondeur nappe : 19,45 m - Q = 100 m^/h
A = 4,65 m - N.S. = 18,12 m (10.1980) Q de pcnpage = 65 m^/h.

a 154.6X.00U - COMPANS

A.E.P. - X = 624,10 - y = 143,68 - z = + 70,75

0>00 - 4,00 m Limon
4,00 - 7,55 ra Calcaire de Saint-Ouen
7,55 - 21,50 ra .Sables de Beauchanp

21,50 - 40,50 ra Lutétien '
Nappe captée : Lutétien - profondeur nappe = 9,40 m - Q = 12 m^/h
A = 11,5 m (10.1980) N.D. = 15,65

8 J54.6X.00Z7 - MITRV MORV

Abandonné - x = 620,74 - y = 142,64 - z = + 80

0,00 - 17,00 ra Avant-Puits
17,00 - 20,00 ra Bar-tonien inférieur
20,00 - 43,00 ra Lutétien
43,00 - 51,04 m Yprésien

% 154.6X.002S - MITRV MORV

Rebouché - x = 621,02 - y = 142,23 - z = + 79

0,00 - 15,00 ra Avant-puits
15,00 - 19,00 m Calcaire de Saint-Ouen
19,00 - 28,00 m Sables de Beauchanp
28,00 - 67,00 m Lutétien
67,00 - 80,00 m Yprésien

Profondeiir nappe : 19,40 ra - Nappe captée : Yprésien + Lutétien -
Q = 15 ra^/h - A = 2,6 m - N.S. = 15,37 m (10.1980) Abandonné
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7,00 - 15,00 m Calcaire de Saint-Ouen

15,00 - 23,00 ra Sables de Beauchanp
23,00 - 52,00 ra Calcaires lutétiens
52,00 - 156,85 m Yprésien-

156,85 ra Craie du Sénonien

Q 154.6X.0019 - MITRV MORV

A.E.P. - X = 620,965 - y = 142,69 - z = + 81

0,00 - 7,10 ra Limon
7,10 - 16,20 m Calcaire de Saint-Ouen

16,20 - 23,00 m Sables de Beaijchanp
23,00 - 52,30 ra Calcaire grossier - Lutétien
52,30 - 54,00 m Yprésien

Nappe captée Lutétien - profondeur nappe : 19,45 m - Q = 100 m^/h
A = 4,65 m - N.S. = 18,12 m (10.1980) Q de pcnpage = 65 m^/h.

a 154.6X.00U - COMPANS

A.E.P. - X = 624,10 - y = 143,68 - z = + 70,75

0>00 - 4,00 m Limon
4,00 - 7,55 ra Calcaire de Saint-Ouen
7,55 - 21,50 ra .Sables de Beauchanp

21,50 - 40,50 ra Lutétien '
Nappe captée : Lutétien - profondeur nappe = 9,40 m - Q = 12 m^/h
A = 11,5 m (10.1980) N.D. = 15,65

8 J54.6X.00Z7 - MITRV MORV

Abandonné - x = 620,74 - y = 142,64 - z = + 80

0,00 - 17,00 ra Avant-Puits
17,00 - 20,00 ra Bar-tonien inférieur
20,00 - 43,00 ra Lutétien
43,00 - 51,04 m Yprésien

% 154.6X.002S - MITRV MORV

Rebouché - x = 621,02 - y = 142,23 - z = + 79

0,00 - 15,00 ra Avant-puits
15,00 - 19,00 m Calcaire de Saint-Ouen
19,00 - 28,00 m Sables de Beauchanp
28,00 - 67,00 m Lutétien
67,00 - 80,00 m Yprésien

Profondeiir nappe : 19,40 ra - Nappe captée : Yprésien + Lutétien -
Q = 15 ra^/h - A = 2,6 m - N.S. = 15,37 m (10.1980) Abandonné
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154.6X.0029 - MITRV MORV

Industriel (sucrerie) - x = 620,76 - y = 142,40 - z = + 72,5

0,00 - 7,00 m Remblais et limons
7,00 - 9,00 m Calcaire de Saint-Ouen
9,00 - 17,00 m Sables de Beauchanp

17 ,.00 - 45,00 m Lutétien
Nappe captée : Lutétien - profondeur de la nappe : 19 m - Q = 170 m^/h
A = 2 m

O 154.6X.0033 - MITRV MORV

Agricole - M. VINCENT - x = 620,50 - y = 142,09 - z = + 76,5

0,00 - 0,25 m Terre végétale
0,25 - 9,15 m Calcaire de Saint-Ouen
9,15 - 18,35 m Sables de Beauchanp

18,35 - 31,20 m Lutétien
Nappe captée : Beauchanp + Lutétien - profondeur de la nappe : 14,50 m
Q = 7 ra^/h - A 12 ra ?. - N.S. = 12,75 ra (10.1980) Q d'utilisation 5 à 6 m^/h

154.6X.0100 - MITRV MORV

Forage pour bassin de retenue

0,00 - 4,70 m Calcaire de Saint-Ouen
4,70 - 17,60 ra Sables de Beauchanp

17,60 - 29,00 m Lutétien supérieur (Marnes et caillasses)
Piézcxnë-tre aux ffernes et caillasses - profondeur nappe : 12 m environ

D JÍ4. JX.O 00 J - TREMBLA/ LES 60WESSE

A.E.P. (S.F.D.E.) - X = 617,03 - y = 138,33 - z = + 61
Il y aurait 3 forages.

Terre végétale + remblais
Marnes infragypseuses
Calcaire de Saint-Ouen
Sables de Beaucihanp
Marnes et caillasses
Calcaire grossier

83,30 - 121,50 m Sables + argiles de l'Yprésien
Nappe captée : Yprésien - profondeur nappe = 12,77 m - Q = 160 m^/h
(10.1980) à l'arrêt depuis mars 1980 - N.S. = 12,85 - Q = 80 m^/h -

N.D. = 44,02 ra aprës 1 h 30 de pcnpage.

D 1S4.1X.0006 - VAUJOURS - A¿¿ . Synd. du domaine du Vent Galant
A.E.P. - X = 618,71 - y = 137,52 - z = +. 72

0,00 - 2,00 m Remblais
2,00 - 10,50 m Alluvions anciennes

10,50 - 29,15 m Marnes infragypseuses + Sables de Monceau
29,15 - 34,00 m Calcaire de Saint-Ouen
34,00 - 42,20 m Sables de Beauchanp
42,20 - 91,90 m Calcaires lutétiens
91,90 - 167,00 m Yprésien

167,00 - 169,00 m Craie du Sénonien
Nappe captée : Yprésien - Profondeur de la nappe : 22,60 m - Q = 66 m^/h

0,00 -
3,40 -

17,90 -
27,20 -
44,55 -
59,10 -

3,40 m
17,90 m
27,20 m
44,55 m
59,10 m
83,30 ra
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D 1S4.1X.001S - VILLEPARISIS - L'Onme aux AngJíal¿ [C.G.E.)

A.E.P. - X = 619,58 - y = 137,69 - z = + 66

0,00 - 12,00 m Ludien
12,00 - 29,00 ra Calcaire de Saint-Ouen
29,00 - 40,00 m Sables de Beauchanp
40,00 - 83,00 m Calcaires lutétiens
83,00 - 128,80 m Yprésien

Nappe captée : Ypxrésien - pirofondeur de la nappe : 17,50 m -
Q = 194 m^/h - A = 35 m

D 1S4.1X.0024 - TREMBLAV LES GONESSE

A.E.P. (S.F.D.E.) - X = 617,04 - y = 138,33 - z = + 62

0,00 - 3,50 ra Limon
3,50 - 8,00 m Marnes infragypseuses
8,00- 18,50 m Calcaires de Saint-Ouen

Nappe captée : Saint-Ouen - Profondeur de la nappe = 5,25 m - Q = 40 m^/h
A = 2,15 ra (10.1980) N.S. = 1,41 m - N.D. = 10 m

O 1S4.1X.0161 - TREMBLAV LES GONESSE

A.E.P. (S.F.D.E.)

0,00 - 23,20 m ?
23,20 - 26,00 m Calcaire de Saint-Ouen
26,00 - 36,00 m - Sables de Beauchanp
36,00 - 88,00 m Lutétien
88,00 - 138,00 m Yprésien

Nappe captée : Yprésien - profondeur de la nappe : 21,29 m - Q= 149 ra^/h
A = 25,95 m - (10.1980) N.S. = 20,64 - N.D. = 47 m - Q = 145 m^/h

1S4.1X.0060 - VAUJOURS

Industriel -. Placoplâtre - x = 618,78 - y = 137,31 - z = + 70,5

0,00 - 18,00 m Limon + éboulis
18,00 - 36,50 ra Marnes infragypseuses + Calcaire de Saint-Ouen'
36,50 - 41,20 m Sables de Beauchanp
41,20 - 42,00 m Marnes et caillasses - Lutétien

Nappe captée : Saint-Ouen + Beauchamp - profondeur de la nappe :12,4 m
Q = 48 m'3/h - A = 5,2 m - (10.1980) Q = 45 m^/h - N.D. = 17,24 m

D 1S4.2X.0001 - CLAVE SOUILLV .[LA ROSEE - S.N.C.T.) a^^Amé poA ¿a S.A.U.R.

A.E.P. - X = 624,24 - y = 139,9 - z = + 54,42

0,00 - 3,50 m Alluvions
3,50 - 13,00 m Calcaire de Saint-Ouen

13,00 - 23,50 m Sables de Beauchanp
23,50 - 46,50 m Calcaire grossier

Nappje captée : Calcaire grossier - n^pe artésienne
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D 1S4.2X.0002 - CLAVE SOUILLV [LA ROSEE - S.N.C.T.) a{,{^enmé pan la S.A.U.R.

A.E.P. - X = 624,26 - y = 139,9 - z = + 54,59

0,00 - 2,50 m Renblais
2,50 - 11,35 m Calcaire de Saint-Ouen

11,35 - 22,10 m Sables de Beauchanp
22,10 - 57,85 m Calcaire grossier
57,85 - 92,45 m Yprésien

Nappe captée : base du Calcaire grossier + Yprésien - artésienne au sol -
Q = 36 m^/h - N.D. = 6,5 m de profondeur

1S4.2X.0007 (+ 0027) - l/ILLEPARISIS

Industriel - Laboratoire LABAZ - x = 619,96 - y = 139,16 - z = + 60

0,00 - 6,90 m Alluvions
6,90 - 22,24 m Calcaire de Saint-Ouen

22,24 - 30,00 ra Sables de Beauchanp
Nappée captée : Saint-Ouen + Beauchanp - nappe artésienne - débit = 70 ra^/h

B Jg4.2X.002J £LAVE SOUILLV [devant ¿e C.E.S.)

A.É.P. - X = 625,71 - y = 138,53 - z = + 50

0,00 - 3,80 m Alluvions
3,80 - 22,70 m Marnes et caillasses - Lutétien

22,70 - 30,60 m Calcaire grossier
30,60 - 62,30 m Yprésien

Nappe captée : Lutétien + Yprésien - nappe artésienne

G JS4.2X.0024 {^ 0040) - VILLEPARISIS [Anmée du Salut)
A.E.P. Château de ^!brfonde - x = 622,04 - y = 138,65 - z = + 58

Ronblai
Calcaireddê Saint-Ouen
Sables de Beauchanp
Marnes et caillasses
Calcaire grossier
Yprésien

Nappe captée : Lutétien + Yprésien ? - profondeiir nappe = 1,80 m -
Q = 10 ra^/h. Le forage n° 40 fournit 20 m^/h pour A = 5 m - (10.1980)

. Q = 30 m^/h - N.D. = 20 m

JS4.2X.0032 - l/ÎLLEPARISÎS - U¿lné S.A. Pechln - Tounnlen- Clmag

Industriel - x = 619,91 - y = 139,28 - z = + 60

0,00 - 7,00 m Renblais
7,00 - 8,00 m Sables i4onceau
8,00 - 26,00 ra Calcaire de Saint-Ouen

26,00 - 41,00 ra Sables de Beauchanp
41,00 - 66,00 m Luté-tien supérieur et moyen

Nappe captée : Lutétien supérieur - artésien - Q = 130 m^/h -A = 16 m

0,00 -
0,90 -

17,55 -
28,95 -
48,00 -
60,45 -

0,90 m
17,55 m
28,95 ra
48,00 ra
60,45 m
63,20 m

Annexe 1. - 8 -

D 1S4.2X.0002 - CLAVE SOUILLV [LA ROSEE - S.N.C.T.) a{,{^enmé pan la S.A.U.R.

A.E.P. - X = 624,26 - y = 139,9 - z = + 54,59

0,00 - 2,50 m Renblais
2,50 - 11,35 m Calcaire de Saint-Ouen

11,35 - 22,10 m Sables de Beauchanp
22,10 - 57,85 m Calcaire grossier
57,85 - 92,45 m Yprésien

Nappe captée : base du Calcaire grossier + Yprésien - artésienne au sol -
Q = 36 m^/h - N.D. = 6,5 m de profondeur

1S4.2X.0007 (+ 0027) - l/ILLEPARISIS

Industriel - Laboratoire LABAZ - x = 619,96 - y = 139,16 - z = + 60

0,00 - 6,90 m Alluvions
6,90 - 22,24 m Calcaire de Saint-Ouen

22,24 - 30,00 ra Sables de Beauchanp
Nappée captée : Saint-Ouen + Beauchanp - nappe artésienne - débit = 70 ra^/h

B Jg4.2X.002J £LAVE SOUILLV [devant ¿e C.E.S.)

A.É.P. - X = 625,71 - y = 138,53 - z = + 50

0,00 - 3,80 m Alluvions
3,80 - 22,70 m Marnes et caillasses - Lutétien

22,70 - 30,60 m Calcaire grossier
30,60 - 62,30 m Yprésien

Nappe captée : Lutétien + Yprésien - nappe artésienne

G JS4.2X.0024 {^ 0040) - VILLEPARISIS [Anmée du Salut)
A.E.P. Château de ^!brfonde - x = 622,04 - y = 138,65 - z = + 58

Ronblai
Calcaireddê Saint-Ouen
Sables de Beauchanp
Marnes et caillasses
Calcaire grossier
Yprésien

Nappe captée : Lutétien + Yprésien ? - profondeiir nappe = 1,80 m -
Q = 10 ra^/h. Le forage n° 40 fournit 20 m^/h pour A = 5 m - (10.1980)

. Q = 30 m^/h - N.D. = 20 m

JS4.2X.0032 - l/ÎLLEPARISÎS - U¿lné S.A. Pechln - Tounnlen- Clmag

Industriel - x = 619,91 - y = 139,28 - z = + 60

0,00 - 7,00 m Renblais
7,00 - 8,00 m Sables i4onceau
8,00 - 26,00 ra Calcaire de Saint-Ouen

26,00 - 41,00 ra Sables de Beauchanp
41,00 - 66,00 m Luté-tien supérieur et moyen

Nappe captée : Lutétien supérieur - artésien - Q = 130 m^/h -A = 16 m

0,00 -
0,90 -

17,55 -
28,95 -
48,00 -
60,45 -

0,90 m
17,55 m
28,95 ra
48,00 ra
60,45 m
63,20 m



0,00 -
4,20 -
5,90 -

10,70 -
27,90 -

4,20 ra
5,90 ra

10,70 m
27,90 ra
31,50 ra
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O 1S4.2X.0035 - VILLEPARISIS - La {^enme bUnche [M. CHERCEA)

Elevage + domesticjue - x = 621,03 - y = 139,06 - z = + 57

Remblais
Tourbe
Marnes à Pholadonyes + Sables de Monceau
Calcaire de Saint-Ouen
Sables de Beauchanp

Nappe captée : Saint-Ouen -profondeur de la nappe : 3,40m-Q=35 m^/h
= 4,45 m - (10.1980) N.S. = 3,10 m - Q = 30 m^/h

* 1S4.2X.0066 - VILLEPARISIS [Bolls Gneiilen)
Reconnaissance P.C.

0,00 - 5,50 m Alluvions
5,50 - 12,00 ra Saint-Ouen

Nappe à 2 m.

J54.6X.X - MITRV MORV - Z.I. (MPA) - nouveau, ionage de M. LABUENA

Profcxideur : 47 m - Q = 40 m^/h - N.D. = 18,97 m

0,00 -
4,20 -
5,90 -

10,70 -
27,90 -

4,20 ra
5,90 ra

10,70 m
27,90 ra
31,50 ra
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Annexe 2. -

G.E.R.E.P, ESSAIS D ABSORPTION DANS LE SOL SUPERFICIEL

-

- Er

'

ttM, f
<fUi.V<,<,

.__

1 Hfteet,

K m/s = "	 ^	 avec Q m^/s = 	
S m^.Hnv t sec

soit K nv/s = ^^ . -~- -> K = -|-.-|-

Les <3ifférentes excavations ont été saturées
entre 16 et 18 h avant le démarrage des essais
d'absorption.

în° dui ^ -1 ', ', ', ^-r \ ^ \ T, f \!. ! t en secxondes 1 am le ml H m 1 -5- ! K ni/s 	 ..y..^^^.,trou , , , , , H , moyenne ,

; ; 3.600= Ih ;o,oi5; i3;i4,985;o,873 ; 3,6. io~^ ) -fii
; 1 ; 15.600= 4 h 20 ;o,06 ; ;i4,94 ;o,87o ; 3,3. io~^ ) 3,1.10 ;
; ; 109.200 = 30 h 20 ;o,29 ; ;i4,7i .;o,883 ; 2,3.10" ) ;

; ; 3.600 = 1 h ;o,ii5; ;i4,885;o,873 ; 2,8.10"^ ) r ;
; 2 ; 13.800 = 3 h 50 ;o,36 ; i3;i4,64 ;o,888 ; 2,3.10 y ) 2.10 ;
; ; 106.800 = 29 h 40 ;i,io ; ;i3,90 ;o,935 ; 9,6.10 ) ;

; ; 3.600 = 1 h ;o,075; ;i4,925;o,87i ; 1,8. io~^ ) ,. ;
; 3 ; 12.000 = 3 h 20 ;o,205; i3;i4,795;o,879 ; 1,5.10"^ ) 1,3.10 ;
: ; 105.420 = 29 h 17 ;o,745; ;i4,255;o,9i2 ; 6,4. io~ . ) ;

i ; 3.600= ih ;0,14 ; ;'14,86 ;0,875 ; 3,4.10"^ ) ci
: 4 ; 10.500 = 2 h 55 ;o,26 ; i3;i4,74 ;o,88i ; 2,2.10 z. ) 2,1.10 ;
j ; 102.600 = 28 h 30 ;o,86 ; ;i4,i4 ;o,9i9 ; 7,7.10 ) ;

Dans un même -tr<ou les tranches de terrains concernés par l'essai

d'injec±ion ont une épaisseur cjui diminue. Ces -tranches é-tant cxsnstituées
d'éléments qui n'ont p)as la nêne pjerméabilité, explicjuent les variations glo¬

bales de la perméabilité calcrulée.

/fvwttuVieiVt ^tfCK, ««OH «'"<-'%- I
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; ; 3.600= Ih ;o,oi5; i3;i4,985;o,873 ; 3,6. io~^ ) -fii
; 1 ; 15.600= 4 h 20 ;o,06 ; ;i4,94 ;o,87o ; 3,3. io~^ ) 3,1.10 ;
; ; 109.200 = 30 h 20 ;o,29 ; ;i4,7i .;o,883 ; 2,3.10" ) ;

; ; 3.600 = 1 h ;o,ii5; ;i4,885;o,873 ; 2,8.10"^ ) r ;
; 2 ; 13.800 = 3 h 50 ;o,36 ; i3;i4,64 ;o,888 ; 2,3.10 y ) 2.10 ;
; ; 106.800 = 29 h 40 ;i,io ; ;i3,90 ;o,935 ; 9,6.10 ) ;

; ; 3.600 = 1 h ;o,075; ;i4,925;o,87i ; 1,8. io~^ ) ,. ;
; 3 ; 12.000 = 3 h 20 ;o,205; i3;i4,795;o,879 ; 1,5.10"^ ) 1,3.10 ;
: ; 105.420 = 29 h 17 ;o,745; ;i4,255;o,9i2 ; 6,4. io~ . ) ;

i ; 3.600= ih ;0,14 ; ;'14,86 ;0,875 ; 3,4.10"^ ) ci
: 4 ; 10.500 = 2 h 55 ;o,26 ; i3;i4,74 ;o,88i ; 2,2.10 z. ) 2,1.10 ;
j ; 102.600 = 28 h 30 ;o,86 ; ;i4,i4 ;o,9i9 ; 7,7.10 ) ;

Dans un même -tr<ou les tranches de terrains concernés par l'essai

d'injec±ion ont une épaisseur cjui diminue. Ces -tranches é-tant cxsnstituées
d'éléments qui n'ont p)as la nêne pjerméabilité, explicjuent les variations glo¬

bales de la perméabilité calcrulée.

/fvwttuVieiVt ^tfCK, ««OH «'"<-'%- I

4-

hU ^o.ivet.

io- 16 .1 le-i M .-W

\ -i.H.lè-i

t	

\D'

\ .fc

!' \t>'i fin\A



Annexe 2. - 2 -

Excavation n° 1 (c:ôté ouest de l'usine en bordure du CD. ..n° 19)

0,00 - 1,00 m Liraon argileux brun p)âle

1,00 - 2,00 m Argile limoneuse brun rouge.

Exca-vation n° 2 (cians chanp en limite nord de l'usine)

0,00 - 0,40 m Limon argileux brun pâle

0,40 - 2,00 ra Limon argileux rouge.

Excavation n° 3 (à cjuelcjues mè-tres au Sud de la lagune n° 2)

0,00 - 2,00 ra Argile limoneuse brun rouge.

Excavation n° 4 (à l'Est de l'usine daxis cdianp près du forage au Beauchanp)

0,00 - 2,00 m Argile limoneuse brun rouge.
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Annexe 3. -

FORAGE AU BEAUCHAMP

INTERPRÉTATION DE L'eSSAI SUR P.2

DONNEES

Ai = 0,09 - ti = 1,6.10 sec - rai = 0,11 - R = 32 ra - Q = 24/3.600 mVs
i=0,ll-H = épaisseur de l'acjuifère Saint-Ouen + Beauchanp 77^ 17 m -

3
to = 2,2.10 sec. - b' = épaisseur de l'éponte semi-perméable entre Beauchanp

et Lutétien = 3 ra en moyenne (estimation à pjartir des (x>ipes du P.l et du P.2) .

MEIHr)E SEME-LOG DU POINT D'INFLEXION D'HfíNTUSH (descente)
T}

2i3_Ai ^ iAAAi = 1,88 = e "b" Ko (-|-)-> table
mi 0,11 B

R R 32
-= 0,093 -> B (fac:±eur de drainance) = q-qô^ = ñ~ñ93 ~ -^^^ "^ ® B = 1,09 et

R_
e " ~B = 0,91

T = 0ii§3-Q . e " "b" = 7i^~é~y^ . 0,91 = ^^||^ = l.io'^ mVs Itransmissiviténa 0,11.3600 ' 396 '

de l'acjuifère Saint-Ouen + Beauchanp)

2 Tti 2.10"^. 16. 10"^ 320 r, ,^-2 o n o. /«*. ji .u
S = -^ = 	 344~32	 ~ TTÔÔ8 "2,9.10 =2,9% (coefficient d'emmagasinement

de l'acjuifère Saint-Ouen + Beaix:hanp)

TKh = (perméabilité horizontale de l'acjuifère Saint-Ouen + Beauchanp) = -5-=
-2

-~~ = 5,8.10"'* m/s

_K'_ _ Perméabilité verticale de 1 ' éponte semi-peunëable entre_Beauc±tanp et Lutétien

Epaisseur de l'éponte semi-perméable

-2T in R Tf ' ft 7- g2- = 5542- = 8,4.10 °-> K' = -£7- . b' = 8,4.10 °.3 = 2,5.10 [ m/s
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Annexe 3. - 2 -

METTHODE SByiI-LOG DE JACOB

Descente

0,183 0 0,183.24 . , ,.-2 -s, .^1,1 ^ ^ , -4 ,T = -x____.- = 5^^^-^-- = 1,1.10 raVs ^ Kh = -^^- = 6,5.10 nv^s

2^25 Tto _ 2, 25. 1,1.10"^. 2, 2. 10"^ _ 54^45 _ r , »
^ - - r2 - - 322 " - -Ï024 ~ ^'-^ *

Remontée

METHODE BI-LOG DE IHEIS (Descente)

A = 0,05 m ) F (u') = 0,5 m

t = 7,5.10"^ sec j ^^baqiie u' = 1,7 sec.

X ^ 1; VU ; 3600.0,05 * ' . 180 ^'^-^^ ra /sec

T^ T 5.3. lO""^ -> 1 ,n-4 /Kh = -g- = -^r= 	 = 3,1.10 m/s

4'rt ^ 4. 5,3. 10"^. 7,5. 10^ _ __159__ _ ^
.r2Ü" "322.1,7 174078 ~^*
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— — - Valeur > Normes européennes pour tes eaux potables

ELEMENTS ANALYSES

Asr̂ ect
Odeur

Saveur
Couleur mg/1 du Pt

rurbidité UI
renoérature °C

Résistivité ohm.cm à 20°C

:onductivité NS-cm-1
latieres en suspension totale mg/1

Résidu sec à 105° mg/1
")xydabilité à KMnO4 milieu acide mq/1/02

:>BO5 mg/1 O2
XX) mq/1 02
Oxygène dissous mg/1 O2
X>2 libre mg/1

[HT °Français
TAC °Français

Silice mg/1
?e mq/1
-In ma/1
ÍCO3 mg/1

:l mq/1
ÎO4 mg/1

'fy¿ m g / 1
ÍO3 ma /1

^4 mg/1
" m/1
la na/1

1g mcT/T

:a mg /1

' m g / 1
JK m g / 1 -

Silicates m g / 1

Ü mq/1
:r6 mg/1

àj m g / 1

•li m g / 1

>b m g / 1

;n rrw/1

"n na/1
Vl m a / 1

;hénols
.ndice CH2 ma /1 d'hexadécane îhydrocarbures; ma/1

>3W£oSé'¿ cVciifïuès îtydroxyltfs ("JHT yu - 11W) m q / 1
Ivdrocarbures totaux (\"tr; 90 - 203) m g / 1

Sels métalliaues totaux mq/1
^atieres organiques en suspension extractibles à
l'hexane
S mq/1

'• m a / 1

Seuil de l 'ar
rêté prefecto
ral n'0 79DAGR
2IC.124 du
23 .10 .79

*' 30
entre 5 et 9

* 50

*1OO
*200

* 15

•S 40

< 1
« 0,1

< 0,1

*20

N< 0 ,5
* 20

* 15

s< 5

Normes euro-
péennes pour
les eaux pota
bles.Directi-
ves n°80/778
du 15.7.1980

« 20

* 10
Í 25

Í1500
« 5

< 0.2
* 0,05

i 200
S 250

< 0,1
Í 50

<• 5

* l , r i

< 50

Í 175
í 12
í 0,5

< 0,005
* 0,05

Í 3
* 0,05

« 0,05
¿ 5
i 0,05
« 0,2

í 0,0005
« 0,01
* 0,0002
< 0,01

ANALYSES DES EAUX SOUTERRAI NES ET SUf̂ERFICIELLES A L ' A P L O MB ET AUTOUR DU GEREP
Eaux souterraines

à l'aplomb du G . E . R . E . P .

nappe : St-Ouerrf3eauchamp
Foraae F . B .

7.10.1980

Après 2h de pompage

Limpide

Incolore

7,95
2177

463
21

2,85

5
26

24,2
20,6

6,4
Oj.28

- 0,02

251

24

35

0,03
12,8

0,06

80

9,6

9,75

2.9
0,04

8,8

- 0 , 02

< 0,02

<- 0 ,02

• 0 , 0 2

0,05
0,86

2¿3

Après Ah de pompage

Trouble

Jaune

7,50
1843

651
213

54

122
"Í4R

36,8
20,4

6,3
3X55
ûx08

243 ~ "

61
72

11.9

0,06
0,3

100
10,8

10,9
4,9
0,33
8,6

< 0, 02
< 0,020

< 0,02
< 0,02

0x12
I7r87

• 0,1

L2

< 0,05
gz23

> j¿

0,14

T.iit^f ipn

P.l

14.10.1980

Trouble
H2S

HC
- 5

21

ITr9
7,31

1515

8

500
0,9

< 3
15

0
33

41,2
34,4

24
2,55
0,01

395

13
61

0
0

0,1
1,5

106
35,5

6,1
0.8
0

31

< 0,0005
< 0,020

0,003
0,019

0,008
<m p,0l
< '0,01

V

- 0,01
0^28

< 15

T.nt-pf ipn

P.2

14.10.1980

Trouble
lég. H2S

UC
• 5

22
Tlffi

7,31

1490

6

510

0,75

< 3

fi

1,9
33

41,5

34,7

22
?xfi5
0,02

401

6
72

0
0

0,1
1,5

106
36,4

6,6
1.4
0

28

< 0,000"
- 0,02

0,004
0,019

0,004

< 0,01

• 0 , 0 ]
< 0,05

< 15

Aval du G . E . R . E . P .

Çfl í nt-—'"nipn

See Abimes

^•10.1980

Clair
0

0
• 5

0,37

11,3
7,10

1135

0,4

650
0.35

< 3
y

0,45
55

52
35.6

13

o ,m
0

415

30
120

0
16

0,1
0,8

157
31,1

16,6
7,7
0

24

- 0,0005

< 0,02

0,002

0.025

0,002

< n r m
0,017

< 0 , 0 1 •
< 0 ,05

<- 15

Saint-Ouen
i 54.6X.0007

.15.10.1980

Clair
0

0
0

0,24
11,5
6,99

750

0,3

1000
0,7

•" 3

7
4,95

70

76
33,8

20
0,13
0

392

54
360_

0
98

0,15
0,3

247
34,5

26
27

Ü
25

< 0,0005
< 0,02

0,003
0,03

0,003
0,01

- 0,01

< 0,01
0x06

< 15

T.ntPtip.n

154. 6X. 0019

15.10.1980

Clair
léger H2S

'" 5

1,2
11,5
7,19

1140

1,2

640
0,6

< 3
3
0,7

42

54,4
34

15
0.22
Ó

399

24
205

0
1,5

0,05

1,1
160
35

13
4,2
Ü

19

< 0,0005
< 0,02

0,003
0,023

0,003
0,01

< 0,01

< 0,01
0x08

< 15

Yprésien
154.5X.0015

15.10.1980

Trouble
H2S

0

1,9
12,6
7,05

1740

2

430
0,55

< 3
3
0

60

36,1
30,5

18
0,04
0

354

7
50

0
0

0,05
0,7

105
23,8

5,7
0,8
0

23

" 0,0005
" 0,02

0,01
0,014

0,002
•' 0,01
< 0,01

< 0,01
0¿07

< 15

Lutétien + Yorésien
154.5X.0013

15.10.1980

Clair
léger H2S

0

0,56
12,5
7,09

1435

" 0,1

510
0,25

': 3
5

1,5
51

43,8
32

20
0,03
0

370

14
89

0
8,5

0,15
0.8

130
27,4

6,7
1,2
0

25

*• 0,0005
< 0,02

0,012
0,019

0,002
< 0,01
< 0,01

- 0,01
< 0,05

< 15

184.2X.0002

15.10.1980

Clair
0

0
0

0,24
13,7
7,25

1080

0,3

700
0,15

< 3
3
7,55

38

56,8
34,9

20
0,03
0

406

28
170

0
42

0,1
0,5

176
31,1

12,5
7 ,2
0

. 2 6

< 0,0005
• 0 , 0 2

0,007
0,025

0,002
0,015
0,026

< 0,01
< 0,05

< 15

i

Tableau 11
Eaux superficielles

Sortie des bassin? de décantation du G . E . R . E . P .

Laboratoire du C . D . L . P .

26.02.1980

Opaoue

Orange

6,3

1126
88

75
168

38

0z02
< 0,02

0,16
3,4

0¿3825 J>
• 0 , 1

11A3

> 15
1,5

- Z -

2.06.1980

Trouble

lég. jaune

7,5

1207
21,8

77
175

0 (63

< 0,02
< 0,02

0,03
0,15

0,05
0,26

• 0,1

< 15
3,4

14

23.09.1980

Trouble

incolore

8,5

1612
28,8

61
161

< 0,02
< 0,02

0,04
0,14

0,12
0,23

- 0,1

111

1ÍI
-- 15
¿' 1

42

de la S . L . E . E

15.10.1980

Trouble

Coloré 300

125
11.8
6,14

80

64

9500
• 1 5 0

750
2320

0,25

510
9,9

9
116

12
1Î2

4100
1250

36
42

' 0,1

1964
46,2

740
~38
172

12"

0^06
0,02

0,4
6

0,06
87,5"
0JJJ5

1380
" "8

> j¿

du C . D . L . P .

15.10.1980

rrès trouble

Jaune oranae

6,3
139

7200
163

1300
2774

0

450
14

7,4
118^7

12
17Ï~

4365
1312

29
40

2

1775
319

700
36

¿12
10,1

0¿06
2¿06

0,33
4,26_

0,47
85
0¿06
0,8

8

iá
> 11

Ru des Ce:"-
ceaux prèr
de l'Ourcq

15.10.1980

de produit;
chimiques

75

67
13
5,6

315

64

2415
" 3 8

540
lïïfTn

1,15

65
27,6

24

lj_6

0^12
312

694
260

0,85

TT5
6,7
n q

200
36,4

500
~Ï8

11
31

0^045
< 0,02

0,053
0,049

0,016
0P2
0x056

420
" 8 , 5

< 15



Planche

USINE DE GEREPA MITRY.COMPANS

FORAGE AU BEAUCHAMP ( FB ) N

Réalisé en Octobre 1980

COUPE TECHNIQUE

Forage : boue à

l'amidon

détruit par

eau oxygénée

COUPE GÉOLOGIQUE

Sondage entièrement carotté

DIAGRAPHIE G A M M A - R A Y ( 1i-.t0.80

Sonde 1 11/16

Cal 50
CT3
V2

• 84..033

I*-

Y

Z sol = • 83.268

0 Kern t>(a

Tubage,
v/so
6"

PVt plein

U"

ÙO

7
13,4.5

14.10.80)

5"

ÙU

B e/tu ¿. #¿}/v¿>

20.6.2

.10.80 )

crép
O.3 ma)

p¿e/

ff

o o o o

\ \

\ r

i r

i r

0.1

6rc/n .

entra.
3.S

'

M Arne vercJÂére.
'j Marne, hlanehàtre. e

5,6

Marne 6¿ant jAune. plus cfq
passe.es O/A Cäteñiré &¿&r>chJi¿ra. entr*.
enera. 7 *¿ 7.? c¿
enirét 8.f eé 3.3 m

Mame rosee plus /n¿e.r-

«ñire .t f?,3 m

17 5

79,5

21

21.5

Calcaire. h¡.3,nch~ktre

Marne

Argile, xahl&use ares

G reí.

jat/no.
¿re. s

2*.

3O'a

31,1

32,5

30 CPS / 50



Planche 5

USINE DE GEREP A MITRY.COMPANS

GROS CAPTAGE ( P2 ) N° 15t.6.

R é a l i s é e n J u i n .Juil let 1 9 7 8

COUPE TECHNIQUE C O U P E GÉOLOGIQUE •

D'après indications sondeur et diagraphie )

D I A G R A P H I E G A M M A - R A Y ( N ' 1 5 4 - . 6 . 4 8 1

Sonde 1"

Cal 50

CT 3

V = 2

-r- . 84.854

\

/ /

6,8

!*"</*

p¿e.m

3 5 û / n n

J>O

14.10.60

crep/rte

301 = * 84,01

0

T_

]_ I

XTim

I . 1
T I

T" I

X
J

(t.9)

¿/mon

(S)

6,8

( de.

e.¿ de Marnes J

San¿ £I¿LJ

enere 46. 3 m¿ 43. £ m J

19,6

¿m plus ¿ir

49,6 aè 21m ^

et &nèra 30 e.¿ 31,10

31.1

eè )

f ¿es Ca¿catire, s, cJomina.nt

enere 3S *ù 38 m J

4.9.3

58

Jui¿íe.¿ 197B . A/S = . A ,

5 ? - 4

19.6 —

1
I

31,1 -

\ -

49.3

1

5 5

30 C P S / 50

5 •

20 -

25 -

40-

45 "

50 -

J9*ffU£LU£

S r a t ''¿£.



Planche 6

USINE DE GEREP A MITRY.COMPANS

PETIT CAPTAGE { PI ) N° 15¿-_6.47

Réalisé en Juin 1976

C O U P E TECHNIQUE

( Suppose« )

COUPE GÉOLOGIQUE

( D'après indications sondeur plus % Ray )

DIAGRAPHIE G A M M A - RAY í N" 154..6.47 )

Sonde 1 "11 / 16

Cal 50

CT 3

V = 2

-r • 8i-,837
Z sol = • 84..025

0

7
-,10-80 )

21.4,7

CO?

i r

I . T
• i

ri

\r\

( ¿Varna, plus

(

fi¿cjs rr>£M-r>evx enere

3 *è 11 et en¿r* tS eê 20m)

20

( Sabla, /in, érès <arg/¿eux

antre. 2O ei 22 m / ar

enére 2£ a.i 2& m )

32

Í Aiâernance. de

e¿ de. /Vamos , pastee,

)t 33 &¿ 34-

50

54..J

0-n
30 CPS / 50

20 —

32 —

54-.1 H

55 •*-
p¿c/i fiv? pic/S

au

plus




